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Introduction 
C͛est aveĐ soŶ Đoƌps Ƌue l͛eŶfaŶt, dğs sa ŶaissaŶĐe, entre en relation avec le monde 
phǇsiƋue et soĐial, Đelui des oďjets ŵatĠƌiels et des ġtƌes vivaŶts, Ƌui l͛eŶtouƌe : toutes les 
premières expériences du jeune enfant vont passer par son corps. En tant que référence 
permanente, il me semble que la connaissaŶĐe et la ĐoŶsĐieŶĐe Ƌue l͛eŶfaŶt a de Đelui-ci sont 
primordiales et seront à la base de nombreux apprentissages. Quels sont les véritables 
eŶjeuǆ, pouƌ l͛eŶfaŶt et pouƌ l͛Ġlğve, de Đette ĐoŶŶaissaŶĐe et de Đette prise de conscience ? 
Sa définition est assez incertaine et il me semble judicieux de préciser de quelle 
ĐoŶŶaissaŶĐe il s͛agit loƌsƋue Ŷous paƌloŶs de ĐoŶŶaissaŶĐe du Đoƌps. Quel sens revêt la 
notion de construction du schéma corporel ? Que signifie connaître et avoir conscience de 
son corps et de soi ? Est-ce savoir en nommer les différentes parties ? Le langage et 
l͛utilisatioŶ d͛uŶ voĐaďulaiƌe peƌtiŶeŶt seƌait aloƌs le gage d a͛ĐƋuisitioŶs dans ce domaine. 
Mais je pense Ƌue l o͛ďjeĐtif à suivƌe à la ŵateƌŶelle va au-delà de l͛aĐƋuisitioŶ d͛uŶ bagage 
lexical approprié pour parler de son corps. Il me semble que connaître son corps et son 
foŶĐtioŶŶeŵeŶt peƌŵet de se peŶseƌ eŶ taŶt Ƌu͛eŶtitĠ huŵaiŶe, eŶ taŶt Ƌu͛iŶdividu. C͛est 
dans ce sens que je souhaite suivre un autre objectif, en parallèle ou plutôt de manière 
conjointe à celui concernant la connaissance du corps : il s a͛git, Đhez les Ġlğves, de 
développer la conscience de soi. 
Qu͛eŶ est-il de la connaissance de leur corps et de la conscience de soi des élèves de 
maternelle ? Je pense Ƌu͛il Ŷe peut être négligé que des différences apparaissent entre les 
élèves, comme dans tous les domaines. 
Les références institutionnelles évoquent les apprentissages concernant la connaissance 
du corps dans le domaine de la découverte du monde et plus particulièrement dans le sous-
domaine intitulé « découvrir le vivant ». Je suppose que pour suivre les objectifs de 
construction du schéma corporel Đhez le jeuŶe eŶfaŶt, il est ŶĠĐessaiƌe de ŵettƌe eŶ œuvƌe 
des situatioŶs Ƌui fasseŶt appel et dĠveloppeŶt d a͛utƌes ĠlĠments que des connaissances 
notionnelles et déclaratives. AǇaŶt dĠfiŶi des oďjeĐtifs gĠŶĠƌauǆ d͛appƌeŶtissages, je tenterai 
de mettre en place uŶe pƌoĐĠduƌe d͛ĠvaluatioŶ peƌtiŶeŶte de Đeuǆ-ci. Celle-ci sera conduite 
sur deux temps afiŶ de ŵesuƌeƌ l͛iŵpaĐt des situatioŶs d͛appƌeŶtissages mises eŶ œuvƌe eŶ 
classe. 
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L͛ oďjet de Đette Ġtude est d͛aŶalǇseƌ la ĐoŶŶaissaŶĐe et la ĐoŶsĐieŶĐe Ƌu o͛Ŷt les  élèves de 
maternelle de leur propre corps, de caractériser les facteurs qui influencent cette 
connaissance consciente du corps et de soi et de définir les actions pédagogiques qui 
permettent de la développer et de ƌĠduiƌe l͛effet des facteurs individuels. 
Il s͛agiƌa daŶs uŶ pƌeŵieƌ teŵps, de dĠfiŶiƌ Đe Ƌu͛est la ĐoŶŶaissaŶĐe du corps et la 
conscience de soi et d͛eŶ peƌĐevoiƌ les eŶjeuǆ. Je teŶteƌai, daŶs uŶ deuǆiğŵe teŵps, de 
dĠfiŶiƌ uŶe pƌoĐĠduƌe d͛ĠvaluatioŶ de la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel. L͛ eǆpĠƌiŵeŶtatioŶ 
et les analyses statistiques et individuelles se feront dans le cadre de ma classe de moyenne 
et grande sections de maternelle. 
  
 - 7 -  
 
I- Apports théoriques et développement 
1) Connaître son corps et avoir conscience de soi : de quoi 
parle t-on ? 
Je considère à priori Ƌu͛il s͛agit, pouƌ l e͛ŶfaŶt, de la ĐapaĐitĠ d͛ĠvoƋueƌ les diffĠƌeŶtes 
parties de son corps et de parler de ses sensations physiques en les liant aux éléments du 
corps associés. Il s͛agit aussi de la ĐapaĐitĠ de se ƌepƌĠseŶteƌ ŵeŶtaleŵeŶt soŶ Đoƌps et doŶĐ 
de se le figurer en passant par une ĐeƌtaiŶe foƌŵe d a͛ďstƌaĐtioŶ. 
De nombreux chercheurs se sont penchés sur cette question de la connaissance du corps 
et de la conscience de soi, utilisant des terminologies dans des acceptations différentes. Les 
apports des diffĠƌeŶtes appƌoĐhes disĐipliŶaiƌes peƌŵettƌoŶt d͛ĠĐlaiƌĐiƌ uŶe dĠfiŶitioŶ pouƌ 
l͛instant plutôt imprécise et confuse. 
1.1) L’appoƌt des thĠoƌies ĐoŶĐeƌŶaŶt le sĐhĠŵa Đoƌpoƌel 
La notion de schéma corporel, utilisée pour la première fois par Bonnier en 18931, est 
souveŶt ƌeliĠe à Đelle d͛ « image de soi » et de « connaissance du corps ». Cette notion a été 
introduite à partir de constatations cliniques sur des sujets qui présentaient des altérations 
de la conscience de leur corps suite à des lésions cérébrales. 
La notion de schéma corporel selon différentes approches disciplinaires 
Cette notion est reprise en 1911 par le neurologue anglais Henry Head
2
  Ƌui l͛assoĐie à 
celle de « schéma postural ». Selon ce neurologue, le cerveau contiendrait un modèle 
interne représentatif des caractéristiques et des grandeurs biomécaniques du corps qui nous 
permettrait notamment de situer notre corps dans l'espace, d'avoir une représentation 
topographique de notre corps et de chacune de ces parties grâce aux sens proprioceptifs et 
kinesthésiques. 
                                                             
1
En ligne, Le schéma corporel. (2014) 
http://cours.medecine.2007.free.fr/Site_37/Cours_de_medecine_sciences_humaines_et_sociales_files/%20%2
0schema%20corporel.pdf, consulté le 22 avril 2014. 
2
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Dans une approche psychanalytique, Françoise Dolto
3
 indique que, bien que les deux 
soient liés, il importe de distinguer le « schéma corporel » et l͛« image du corps » : le schéma 
corporel spécifiant l͛iŶdividu eŶ taŶt Ƌue ƌepƌĠseŶtaŶt de l͛espğĐe, il est, en principe, le 
ŵġŵe pouƌ tous et se ĐoŶstƌuit paƌ l͛appƌeŶtissage et l͛eǆpĠƌieŶĐe phǇsiƋue. L͛iŵage du 
Đoƌps est, paƌ ĐoŶtƌe, iŶtiŵeŵeŶt liĠe au sujet et à soŶ histoiƌe. Elle s͛Ġlaďoƌe dğs les 
pƌeŵieƌs teŵps de l͛eǆisteŶĐe de l͛iŶdividu et se ĐoŶstƌuit, aveĐ la ŵĠdiatioŶ du laŶgage, 
Đoŵŵe la sǇŶthğse dǇŶaŵiƋue des eǆpĠƌieŶĐes ĠŵotioŶŶelles. D͛apƌğs Françoise Dolto, 
Đette iŵage du Đoƌps est ŵouvaŶte et vaƌie seloŶ les dĠsiƌs de l͛iŶdividu et sa ƌelatioŶ aveĐ le 




 apporte un nouvel éclairage concernant la notion de schéma corporel. 
Dans sa publication qui fait suite aux recherches menées avec sa collaboratrice Liliane Lurçat, 
il iŶdiƋue Ƌue le sĐhĠŵa Đoƌpoƌel est foƌteŵeŶt liĠ à la ŶotioŶ d e͛spaĐe. Il eǆpose eŶ effet 
que le schéma corporel, qui ne coïncide pas obligatoirement avec le corps anatomique, 
eŶtƌetieŶt des ƌappoƌts Ġtƌoits aveĐ l͛espaĐe postuƌal et l͛espaĐe aŵďiaŶt, Đes diffĠƌeŶts 
espaces indivisibles et complémentaires formant un tout dynamique. Il définit ainsi le 
schéma corporel comme étant  le résultat des sensibilités à l͛espaĐe aŵďiaŶt rapportées à 
nous-mêmes. 
Eléments de conclusion concernant la notion de schéma corporel 
Considérant ces différentes approches, il seŵďle iŵpoƌtaŶt de ĐoŶsidĠƌeƌ, Ƌue l͛oŶ paƌle 
de sĐhĠŵa Đoƌpoƌel ou d͛iŵage du Đoƌps, Ƌu͛il s a͛git d͛uŶe ĐoŶstƌuĐtioŶ dǇŶaŵiƋue pour 
l͛eŶfaŶt. Je me permets de rapprocher plus particulièrement la notion de « schéma 
corporel » à celle de « connaissance et de conscience du corps » qui est une connaissance 
objective et la ŶotioŶ d͛ « image du corps » emprunte à Françoise Dolto à celle de 
« connaissance et de conscience de soi » qui est au contraire une connaissance subjective et 
mouvante. 
La construction du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel ĠtaŶt liĠe eŶ paƌtie à l͛iŵage de soi, elle dépend 
aussi bien de l e͛xpérience perceptive et kinesthésique de l͛eŶfaŶt et de la représentation 
ŵeŶtale de soŶ Đoƌps daŶs l͛espaĐe phǇsiƋue que de son vécu émotionnel. Ces observations 
                                                             
3
 DOLTO, Françoise. L’iŵage iŶĐoŶsĐieŶte du Đoƌps. Edition du seuil, 1984. 
4
 WALLON, Henri ; LURCAT, Liliane. DessiŶ, espaĐe et sĐhĠŵa Đoƌpoƌel Đhez l’eŶfaŶt. Les éditions ESF 1987. 
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permetteŶt de pƌĠĐiseƌ, Đoŵŵe je le supposais, Ƌue l͛oďjeĐtif de ĐoŶŶaissaŶĐe de son corps 
et de conscience de soi ne sera pas suivi uniquement dans le cadre du domaine de la 
« découverte du vivant » ŵais suppose ďieŶ l a͛ppoƌt d͛autƌes doŵaiŶes disĐipliŶaiƌes et est 
en partie conditionné paƌ l͛eǆpĠƌieŶĐe seŶsiďle de l͛eŶfaŶt. 
1.2) La construction du schéma corporel et la conscience de soi 
chez le jeune enfant 
LoƌsƋu͛uŶ eŶfaŶt paƌaît, Đ͛est d͛aďoƌd uŶe Ŷouvelle eŶtitĠ huŵaiŶe phǇsiƋue Ƌue l͛oŶ 
ĠvoƋue. OŶ iŶfoƌŵe l͛entourage des caractéristiques de ce nouveau corps : son poids, sa 
taille, la pƌĠseŶĐe de Đheveuǆ… Mais l e͛ŶfaŶt, lui, Ƌuelle ĐoŶscience et quelle connaissance a 
t-il de Đe ďagage ŵatĠƌiel Ƌui l͛eŶveloppe et comment celles-ci se développent ?  
L͛ eŶfaŶt a, au début de sa vie, une connaissance implicite de son corps. Au départ 
confondu avec celui de sa mère, il peƌçoit petit à petit Ƌu͛il est uŶ Đoƌps diffĠƌeŶĐiĠ de Đelui 
Ƌui l͛a poƌtĠ. Il pƌeŶd ĐoŶsĐieŶĐe de soŶ Đoƌps paƌ les seŶsatioŶs Ƌue Đelui-ci lui procure et 
paƌ le ƌappoƌt Ƌu͛il a aveĐ les autƌes et les oďjets. 
Selon Piaget, les enfants de 2 à 7 ans se situent dans la période « préopératoire »
5
 durant 
laquelle ils apprennent à utiliser des instruments symboliques dont le langage et le dessin. 
Au cours de Đette phase se dĠveloppe l͛iŶtelligeŶĐe sǇŵďoliƋue Ƌui peƌŵet le passage du 
Ŷiveau de l͛aĐtioŶ et de la peƌĐeptioŶ au Ŷiveau de la ƌepƌĠseŶtatioŶ. 
C͛est doŶĐ, eŶ pƌeŵieƌ lieu, daŶs l͛aĐtioŶ Ƌue l͛eŶfaŶt construit son image corporelle. La 
structuration du schéma corporel dépend alors, à ce moment, du ressenti physique et affectif 
induit par les interactions entre le corps et le monde environnant.  
Il peut ġtƌe ŶotĠ l͛iŵpoƌtaŶĐe de l͛iŵitatioŶ daŶs Đette construction. Ce comportement 
nécessite une première représentation mentale : celle de l͛aĐte visualisĠ et la ƌĠalisatioŶ 
d͛uŶe aŶalogie eŶtƌe le Đoƌps de l a͛utƌe et le sieŶ pƌopƌe. Il est iŵpoƌtaŶt d a͛llieƌ à l͛aĐtioŶ le 
laŶgage Ƌui peƌŵet de dĠĐƌiƌe Đe Ƌu͛oŶ fait et de diƌe Đe Ƌu o͛Ŷ ƌesseŶt : la verbalisation joue 
un rôle notable dans la perception Ƌue l͛eŶfaŶt a de soŶ corps.  
                                                             
5
 En ligne, Le développement cognitif selon Piaget (2013). http://daest.pagesperso-
orange.fr/Pages%20perso/textes_sarrazy/Enseignements/psycho/stades_piaget.pdf, consulté le 25 octobre 
2013. 
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1.3) Précisions sur les objectifs à suivre à la maternelle 
Considérant à priori que la connaissance de son corps et la conscience de soi revêtent 
des enjeux primordiaux pour le jeune enfant, il importe, à la maternelle, de mener des 
activités qui permettront de développer ces apprentissages. L͛oďjeĐtif pƌiŶĐipal est de passeƌ 
d͛uŶe ĐoŶŶaissance implicite de son corps à une connaissance explicite en passant d'un corps 
vécu à un corps perçu puis à un corps représenté mentalement. Je vise aussi comme objectif 
que « l͛iŵage de soi » des Ġlğves se ƌappƌoĐheŶt au plus pƌğs du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel Ƌu͛ils 
construisent, permettant ainsi une conscience de soi des plus objectives. 
2) Quels sont les enjeux, chez le jeune élève, du 
développement de cette connaissance et de cette prise 
de conscience? 
2.1) La référence aux  programmes de l’ĠĐole ŵateƌŶelle 
L͛ oďjeĐtif est iĐi de ƌeleveƌ daŶs les pƌogƌaŵŵes de ϮϬϬϴ pouƌ l͛ĠĐole ŵateƌŶelle6 les 
différents éléments qui se rapportent à la construction du schéma corporel. 
 Le premier domaine concerné est celui intitulé « Découvrir le monde » et plus 
particulièrement « Découvrir le vivant ». Il Ǉ est iŶdiƋuĠ Ƌue l͛eŶfaŶt doit connaître « les 
parties du corps et les cinq sens, leurs caractéristiques et leurs fonctions », Ƌu͛il doit 
apprendre « à respecter la vie » et recevoir uŶe pƌeŵiğƌe ĠduĐatioŶ à la saŶtĠ et à l͛hǇgiğŶe.  
L͛ appƌopƌiatioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel se fait aussi paƌ le ďiais du tƌavail sur le repérage de 
soi daŶs l͛espaĐe. A Đe titƌe, les pƌogƌaŵŵes iŶdiƋueŶt Ƌue « les enfants apprennent à se 
situeƌ paƌ ƌappoƌt auǆ oďjets ou à d͛autƌes peƌsoŶŶes » et à « situer des objets ou des 
peƌsoŶŶes paƌ ƌappoƌt à d͛autƌes ƌepğƌes, Đe Ƌui suppose une décentration ». 
Le schéma corporel se construit également à travers le domaine « agiƌ et s͛eǆpƌiŵeƌ aveĐ 
son corps ». Les teǆtes offiĐiels ƌappelleŶt aiŶsi Ƌue l͛eŶfaŶt doit dĠĐouvƌiƌ « les possibilités 
                                                             
6
 Pƌogƌaŵŵe de l Ġ͛Đole pƌiŵaiƌe : BO hors-série n°3 du 19 juin 2008 (2008). Le B.O. Bulletin Officiel de 
l͛EduĐatioŶ NatioŶale. 
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de soŶ Đoƌps ;…Ϳ, eǆpƌiŵeƌ Đe Ƌu͛il ƌesseŶt ». L͛ activité physique et les expériences 
corporelles contribuent ainsi au développement moteur, sensoriel, affectif et intellectuel de 
l͛eŶfaŶt. 
2.2) Permettre le développement cognitif et moteur 
AppƌeŶdƌe à se ĐoŶŶaîtƌe, Đ͛est appƌeŶdƌe à se peŶseƌ Đoŵŵe iŶdividu agissant, 
réfléchissant. La prise de conscience de soi induite par la connaissance de son corps permet 
le dĠveloppeŵeŶt de l a͛ĐtivitĠ ŵĠtaĐogŶitive et favoƌise de Đe fait les appƌeŶtissages daŶs 
tous les domaines. 
AppƌeŶdƌe à ĐoŶŶaîtƌe soŶ Đoƌps peƌŵet d͛apprendre à agir avec lui pour produire des 
actions et des réponses motrices adaptées à une situation. La construction du schéma 
Đoƌpoƌel s͛aĐĐoŵpagŶe d͛uŶe ƌepƌĠseŶtatioŶ de soi et des diffĠƌeŶtes paƌties de soŶ Đoƌps 
daŶs l͛espaĐe et daŶs le ŵoŶde. OŶ peut noter, par exemple, l͛utilitĠ de se représenter la 
position de ses doigts et de leuƌs ŵouveŵeŶts pouƌ l͛appƌeŶtissage de l͛ĠĐƌituƌe. 
2.3) Favoriser le ƌespeĐt et l’estiŵe de soi, le ƌespeĐt de sa saŶtĠ 
Apprendre à connaître son corps, le ressentir, pouvoir en paƌleƌ, Đ͛est appƌeŶdƌe à le 
respecter. Respecter son corps est une première étape du respect de sa personne et de 
l͛estiŵe de soi. 
L͛ eŶfaŶt aĐƋuieƌt pƌogƌessiveŵeŶt des ĐoŶŶaissaŶĐes ĐoŶĐeƌŶaŶt le foŶĐtioŶŶeŵeŶt 
biologique et physiologique du corps humain, ses fonctions, ses besoins, ses rythmes et ses 
liŵites. Il appƌeŶd la ŶĠĐessitĠ de les ƌespeĐteƌ, d͛avoiƌ uŶe ďoŶŶe hǇgiğŶe de vie : sommeil, 
alimentation, hygiène corporelle. 
CoŶŶaîtƌe soŶ Đoƌps Đ͛est aussi peƌŵettƌe uŶe ĐoŶseƌvatioŶ de sa  « santé mécanique ». 
Cet aspeĐt est souveŶt ouďliĠ et les ĐoŶsĠƋueŶĐes soŶt visiďles Đhez les eŶfaŶts dğs l͛âge du 
Đollğge puis à l͛âge adulte. Il iŵpoƌte pouƌtaŶt de tƌavailleƌ, dğs le plus jeuŶe âge, suƌ la 
posture du corps pour en respecter la mécanique : maintien du dos droit en position assise 
et loƌs d͛aĐtivitĠs d͛ĠĐƌituƌe, tƌavail suƌ la postuƌe loƌs des activités de lecture, du port du 
cartable ou du soulèvement de charges. 
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2.4) Stimuler le développement psychosocial 
AppƌeŶdƌe à ĐoŶŶaîtƌe soŶ Đoƌps, Đ͛est aussi appƌendre à connaître les autres, à se 
ƌeĐoŶŶaîtƌe et à ƌeĐoŶŶaîtƌe les autƌes Đoŵŵe faisaŶt paƌtie d͛uŶe uŶitĠ paƌtiĐuliğƌe foƌŵĠe 
des êtres humains et plus largement des êtres vivants. La construction du schéma corporel 
s͛aĐĐoŵpagŶe d͛uŶe pƌogƌessive dĠĐeŶtƌatioŶ. L͛ aĐƋuisitioŶ de ses ĐoŶŶaissaŶĐes peƌŵet 
daŶs le ŵġŵe teŵps la pƌise de ĐoŶsĐieŶĐe de soi Đoŵŵe d͛uŶ iŶdividu paƌtiĐulieƌ agissaŶt 
dans un environnement matériel et social. 
CoŶŶaîtƌe soŶ Đoƌps, Đ͛est pouvoiƌ agiƌ aveĐ lui pouƌ ĐoŵŵuŶiƋueƌ aveĐ les autres et 
eŶƌiĐhiƌ ses ĐapaĐitĠs d͛eǆpƌessioŶ. La ĐoŵŵuŶiĐatioŶ Ŷ͛est pas uŶiƋueŵeŶt veƌďale : le 
corps et les différentes parties du visage participent aux interactions avec les autres. 
CoŶŶaîtƌe les possiďilitĠs d͛eǆpƌessioŶ de soŶ Đoƌps aide à ŵaîtƌiseƌ l͛eǆpƌessioŶ de ses 
émotions afin que celles-ci puissent être communiquées aux autres.  
A partir de cette réflexion, je peux affirmer que la construction du schéma corporel chez 
les élèves de maternelle revêt des enjeux essentiels et va bien au-delà de la construction de 
ĐoŶŶaissaŶĐes Ŷouvelles. Il s͛agit, gƌâĐe à la pƌise de ĐoŶsĐieŶĐe de soi Đoŵŵe d͛uŶ être 
unique mais en même temps inclus daŶs uŶ gƌoupe soĐial ĐoŶstituĠ d͛iŶdividus, seloŶ 
certains aspects, semblables, de développer, chez les élèves, des attitudes et des 
ĐoŵpoƌteŵeŶts pƌopiĐes à la soĐialisatioŶ, à l͛estiŵe et au ƌespeĐt de soŶ iŶtĠgƌitĠ. Il s͛agit 
d͛ailleuƌs de ĐoŵpĠteŶĐes mentionnées dans les programmes d͛iŶstƌuĐtioŶ ĐiviƋue et 
morale
7
  des cycles 2 et 3 ainsi que dans le socle commun
8
. 
3) Comment évaluer chez les élèves la connaissance de 
son corps et la conscience de soi ? 
De paƌt sa dĠfiŶitioŶ, la ĐoŶŶaissaŶĐe du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel Đhez l͛eŶfaŶt semble être une 
connaissance difficile à évaluer. Le dessin du bonhomme est une pratique courante en classe 
                                                             
7
 Progressions pour le cours préparatoire et le cours élémentaire première année ; Progressions pour le cours 
élémentaire deuxième année et le cours moyen : Bulletin officiel n°1 du 5 janvier 2012 (2012). Le B.O. Bulletin 
OffiĐiel de l͛EduĐatioŶ NatioŶale. 
8
 Socle commun de connaissance et de compétences : Décret n° 2006-830 du 11 juillet 2006 (2006). Le B.O. 
BulletiŶ OffiĐiel de l͛EduĐatioŶ NatioŶale. 
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de ŵateƌŶelle. Que Ŷous appƌeŶd Đe dessiŶ d͛eŶfaŶt et est-il un support fiable pour mesurer 
la connaissance que le jeune enfant a de son corps ? 
3.1) Ce que nous apprend le dessin du bonhomme 
Le dessin du bonhomme est depuis longtemps utilisé chez l͛eŶfaŶt pouƌ Ġvalueƌ la 
représentation mentale et la connaissance de son corps. Ces analyses ont aussi été utilisées 
pour évaluer la personnalité et le quotient intellectuel des enfants mais aussi détecter des 
aspects cliniques. 
Il est important de noter que, comme le précise René Baldy
9, l͛aŶalǇse des dessiŶs du 
bonhomme a des limites car le sĐhĠŵa iŶteƌŶe aveĐ leƋuel l͛eŶfaŶt dessiŶe le ďoŶhoŵŵe Ŷe 
se ƌĠfğƌe pas diƌeĐteŵeŶt à l͛oƌgaŶisŵe huŵaiŶ ŵais à la façoŶ doŶt l͛eŶfaŶt le Đode aveĐ le 
vocabulaire graphique dont il dispose. 
L͛ aŶalǇse des dessiŶs d͛eŶfaŶts peut ġtƌe uŶe aide pouƌ l Ġ͛valuatioŶ de la ĐoŶŶaissaŶĐe et 
de la ƌepƌĠseŶtatioŶ Ƌu͛oŶt les eŶfaŶts de leuƌ Đoƌps ŵais il est ŶĠĐessaiƌe de pƌeŶdƌe 
conscience de certaines limites. Le contexte culturel et faŵilial peut iŶflueƌ, Đoŵŵe l͛aĐtivitĠ 
qui a précédé le dessin. AllaŶt daŶs Đe seŶs, il ŵ͛a ĠtĠ ƌappoƌtĠ paƌ uŶ Đollğgue, ŵaîtƌe G, 
Ƌu͛uŶ eŶfaŶt de CEϭ, daŶs le Đadƌe du « dessin du bonhomme », Ŷe dessiŶait Ƌu͛uŶe tġte et 
uŶe gƌaŶde ďouĐhe. L͛ ĠĐhaŶge qui a suivi avec cet enfant a permis de mettre en évidence 
certaines explications : eŶfaŶt du voǇage, ses paƌeŶts s͛oĐĐupeŶt d͛uŶ ĐoŵŵeƌĐe aliŵeŶtaiƌe 
aŵďulaŶt Ƌu͛ils appelleŶt, daŶs le Đadƌe faŵilial, « la bouffe ». Quand il lui a été demandé ce 
Ƌu͛il voulait faiƌe plus taƌd, l͛eŶfaŶt a ƌĠpoŶdu « ďouffe ». 
Aussi, selon Françoise Dolto (1984), les dessins sont à analyser selon une interprétation 
psychanalytique : le ƌôle jouĠ paƌ l͛iŶĐoŶsĐieŶt est iŵpoƌtaŶt daŶs les tƌaĐes gƌaphiƋues 
eŶfaŶtiŶes Ƌui soŶt ĐhaƌgĠes d͛ĠlĠŵeŶts d͛oƌdƌe sǇŵďoliƋue. Le dessin des enfants refléterait 
plus l͛iŵage de soi Ƌue leuƌ sĐhĠŵa Đoƌpoƌel. Elle met ainsi en garde en indiquant que 
l͚iŵage du Đoƌps Ŷ͛est pas l͛iŵage Ƌui est dessiŶĠe ŵais Ƌu͛elle a à se révéler par le dialogue 
aŶalǇtiƋue aveĐ l͛eŶfaŶt.  
                                                             
9
 BALDY, René. Dessine-moi un bonhomme. Editions in-press, 2010 
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3.2) D’autƌes ďiais d'ĠvaluatioŶ 
D͛autƌes ŵodes d͛ĠvaluatioŶ peuveŶt ġtƌe utilisĠs Đoŵŵe le ŵodelage d͛uŶ ďoŶhoŵŵe. 
L͛ haďiletĠ gƌaphiƋue de l e͛ŶfaŶt Ŷ e͛st plus ŵise à l͛Ġpƌeuve ŵais les compétences de 
motricité fine restent eŶĐoƌe uŶ ĠlĠŵeŶt Ƌui peut peƌtuƌďeƌ l͛ĠvaluatioŶ. 
Il peut aussi être utilisé des tests lors desquels il est demandé de reconstituer un 
ďoŶhoŵŵe ou uŶ visage à paƌtiƌ de segŵeŶts et d͛ĠlĠŵeŶts dĠtaĐhĠs ou de ĐoŵplĠteƌ uŶ 
ďoŶhoŵŵe ou uŶ visage ĐoŵpoƌtaŶt des ĠlĠŵeŶts ŵaŶƋuaŶts. J͛utiliseƌai Đe tǇpe d͛aĐtivitĠs 
non pas loƌs de l͛évaluation diagnostique mais dans le cadre des sĠaŶĐes d a͛ppƌeŶtissages. 
UŶe autƌe pƌoĐĠduƌe d͛ĠvaluatioŶ ĐoŶĐeƌŶe le doŵaiŶe du laŶgage, plus paƌtiĐuliğƌeŵeŶt 
la connaissance du vocabulaire pour parler du corps et de ses parties. Il peut être ainsi 
ƌĠalisĠ uŶ eŶtƌetieŶ aveĐ l͛eŶfaŶt peŶdaŶt leƋuel Đe deƌŶieƌ devƌa Ŷoŵŵeƌ les paƌties du 
corps connues et les localiser sur une image ou un dessin. Il me semble malheureusement  
diffiĐile d͛eŶvisageƌ uŶ eŶtƌetieŶ iŶdividuel daŶs le Đadƌe d͛uŶe situatioŶ de classe ordinaire 
en considérant le temps important Ƌue Đette ŵise eŶ œuvƌe ŶĠĐessiteƌait. Je fais donc le 
choix de procéder à des eŶtƌetieŶs de gƌoupe Ƌui ŵe peƌŵettƌoŶt d͛iŶveŶtoƌieƌ, aveĐ ŵalgƌĠ 
tout un regard moins précis, le vocabulaire connu par les élèves. 
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II- RĠfleǆioŶs pouƌ uŶe ŵise eŶ œuvƌe eŶ Đlasse de 
maternelle 
L͛ oďjeĐtif est iĐi de paƌtiƌ des pƌeŵieƌs ĠlĠŵeŶts d o͛ďseƌvatioŶs faites daŶs ŵa Đlasse de 
ŵoǇeŶŶe et gƌaŶde seĐtioŶs de ŵateƌŶelle et d Ġ͛taďliƌ plusieuƌs hǇpothğses Ƌui ŵe 
peƌŵettƌoŶt de ĐoŶstƌuiƌe uŶe ŵise eŶ œuvƌe didaĐtiƋue et pĠdagogiƋue Ƌui peƌŵetteŶt de 
développer la connaissance de son corps et la conscience de soi.  
1) Premières observations et premières hypothèses 
concernant les facteurs influençant la construction du 
schéma corporel 
A la suite de ŵes oďseƌvatioŶs ŵeŶĠes eŶ Đlasse, il ŵ a͛ppaƌaît iŵportant de rappeler le 
rôle primordial du corps chez les jeunes enfants en tant que moyen de communication avec 
autrui. Lors de séances de motricité, la verbalisation des conduites motrices liées aux actions 
à réaliser est difficile. La majorité des élèves questionnés éprouvent le besoin de mimer 
l͛aĐtioŶ. Je peuǆ ŵ͛iŶteƌƌogeƌ suƌ la ĐoŶŶaissaŶĐe du voĐaďulaiƌe liĠ auǆ paƌties du Đoƌps 
sollicitées et au vocabulaire spatial. La pauvreté du bagage lexical me semble en effet être un 
frein à la verbalisation des actions. 
 Ma pƌeŵiğƌe hǇpothğse ĐoŶĐeƌŶe doŶĐ l͛iŵpoƌtaŶĐe du ďagage leǆiĐal pour parler 
des parties du corps comme facteur de développement de la construction du schéma 
corporel.  
Un autre élément important Ƌue j͛ai eu l͛oĐĐasioŶ de Ŷoteƌ ĐoŶĐeƌŶe la différence des 
aĐtivitĠs et des eǆpĠƌieŶĐes eŶtƌe les filles et les gaƌçoŶs. D͛uŶe ŵaŶiğƌe gĠŶĠƌale, les 
garçons de moyenne et de grande sections observés ne jouent que très peu dans le « coin 
poupée » de la classe. Ils sont ainsi beaucoup moins confrontés à la représentation du corps 
humain et à son organisation, contrairement aux filles qui habillent, soignent et nourrissent 
ces poupées. 
Une autre différence notable entre les sexes concerne la mise en valeur de leur corps. En 
dehoƌs de l͛aspeĐt vestiŵeŶtaiƌe et du changement rare de coiffures des garçons, leurs corps 
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Ŷ͛est pas le suppoƌt de « mises en scène » esthétiques. Les filles ont au contraire un rapport 
aĐtif à leuƌ Đoƌps et à l͛iŵage eǆtĠƌieuƌ de Đelui-ci. Elles sont les seules à se parer de colliers 
confectionnés sur les temps libres de classe. De nombreuses filles se vernissent les ongles et 
beaucoup ont des coiffures changeantes selon les jours et les semaines : chignons, tresses, 
utilisation d͛ĠlastiƋues et de ďaƌƌettes vaƌiĠs et ne manquent pas de signaler les passages 
chez le coiffeur lors de l͛aĐĐueil du matin. Considérant ces derniers éléments, il est possible 
d͛iŵagiŶeƌ Ƌu͛uŶe diffĠƌeŶĐe puisse apparaître entre les filles et les garçons en ce qui 
concerne la connaissance du corps et la conscience de soi. 
 Ces deuǆ ĠlĠŵeŶts ŵ͛aŵğŶeŶt à uŶe deuǆiğŵe hǇpothğse Ƌui ĐoŶĐeƌŶe la diffĠƌeŶĐe 
entre les filles et les garçons dans la construction du schéma corporel. Les filles ont, 
selon moi,  une meilleure connaissance de celui-Đi gƌâĐe auǆ jeuǆ d͛iŵitatioŶ Ƌu͛elles 
pƌatiƋueŶt et de ŵaŶiğƌe plus gĠŶĠƌale à la ƌepƌoduĐtioŶ d͛aĐtivitĠs et de 
comportements culturels de leur genre induisant un rapport au corps actif et une 
prise de conscience de leur apparence physique importante. 
Il me semble aussi que la connaissance et la représentation mentale de son corps 
peuveŶt ġtƌe tƌğs vaƌiaďles daŶs les Đlasses ŵateƌŶelles du fait de la gƌaŶde diffĠƌeŶĐe d͛âge 
entre ces derniers. Le plus jeune élève de la classe considérée dans cette étude a 3 ans et 9 
mois (soit 45 mois) et les plus âgés ont 5 ans et 8 mois (soit 68 mois). Les élèves les plus âgés 
ont donc une expérience de vie supérieure de moitié par rapport au plus jeune. 
 Ma troisième hypothèse concerne le faĐteuƌ de l͛âge daŶs la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa 
corporel : cette construction est longue et est en partie indépendante des activités 
menées en classe car elle nécessite, au-delà de la multiplicité des expériences 
personnelles, l͛aƌƌivĠe de l͛eŶfaŶt à un stade de développement qui la permette 
;iŶtelligeŶĐe  sǇŵďoliƋue, ĐapaĐitĠ d͛aďstƌaĐtioŶͿ. MalgƌĠ Đela, il s͛agiƌa eŶ Đlasse de 
ŵettƌe eŶ œuvƌe des situatioŶs adaptées afin de développer au maximum de ce que 
le stade de dĠveloppeŵeŶt de l͛eŶfaŶt le peƌŵet, la connaissance de son corps et la 
conscience de soi. 
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2) Quels outils utiliser et quels dispositifs mettre en 
œuvƌe pour permettre la construction du schéma 
corporel? 
Les appoƌts thĠoƌiƋues et ŵes pƌeŵiğƌes hǇpothğses ŵ͛aŵğŶeŶt à ĐoŶsidĠƌeƌ Ƌue la 
construĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel Đhez l e͛ŶfaŶt ŶĠĐessite tout paƌtiĐuliğƌeŵeŶt de tƌavailleƌ 
daŶs diffĠƌeŶts doŵaiŶes eŶ ŵettaŶt eŶ œuvƌe des dĠŵaƌĐhes et des aĐtivitĠs vaƌiĠes Ƌui 
sollicitent, bien sûr, le corps mais aussi le langage et le questionnement scientifique. 
2.1) Une nécessaire interdisciplinarité et pluridisciplinarité 
De nombreuses connaissances et compétences se construisent grâce aux apports de 
différents domaines disciplinaires. C͛est d͛autaŶt plus le Đas pouƌ les appƌeŶtissages réalisés 
par les jeunes élèves pour lesquels un cloisonnement disciplinaire est parfois difficile et 
souvent improductif. 
La construction du schéma corporel fait ainsi appel à différents domaines dans lesquels 
des activités doivent être menées conjointement : découverte du vivant, motricité et 
ƌepĠƌage daŶs l͛espaĐe, laŶgage, activités musicales, arts visuels. Aussi, il ŵe seŵďle Ƌu͛il est 
nécessaire Ƌue Đes aĐtivitĠs soieŶt ŵises eŶ œuvƌe eŶ faisaŶt appel à uŶe diveƌsitĠ de 
démarches. 
2.2) La ŵaŶipulatioŶ, l’oďseƌvatioŶ et les eǆpĠƌiences sensori-
motrices 
Je pense que le rôle des expériences motrices et sensorielles est primordial. Les jeunes 
eŶfaŶts pƌeŶŶeŶt ĐoŶsĐieŶĐe de leuƌ Đoƌps, de ses spĠĐifiĐitĠs et de ses liŵites paƌ l͛aĐtioŶ de 
celui-ci dans le monde et par la prise de conscience des interactions que celui-ci permet avec 
les autƌes. BeauĐoup d a͛ppƌeŶtissage se font à la maternelle par le biais de la manipulation. 
Celles-ci seront utiles dans les activités pour la prise de conscience des différents éléments 
constituants le corps humain, percevoir le rôle des articulations entre autres. Des 
manipulations peuvent aussi être faites sur des pantins articulés. 
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L͛ oďseƌvatioŶ suƌ soi et suƌ les autƌes, ainsi que le toucher, la palpation des différents 
segments du corps, des articulations, des os et des muscles, liée à la verbalisation, me 
semble être une démarche intéressante pour prendre conscience de son corps et est une 
étape importante avant la conceptualisation et la représentation mentale du corps. 
L͛ eŶfaŶt doit dĠĐouvƌiƌ ses ϱ seŶs et les oƌgaŶes Ƌui Ǉ soŶt liĠs. Les activités qui mettront 
en évidence ces sens et le rôle des organes sensoriels qui permettent de prendre 
connaissance des paramètres physiques du monde qui nous entoure participeront à la 
construction du schéma corporel.  
 Il est nécessaire aussi, pour que le jeune enfant apprennent, Ƌu͛il vive Đe Ƌu͛il a à 
apprendre : se ƌepĠƌeƌ daŶs l͛espaĐe et agiƌ daŶs le ŵoŶde. Les aĐtivitĠs de tous tǇpes mises 
eŶ œuvƌe daŶs le Đadƌe des séances de motricité enrichiront la connaissance de son corps et 
développeront la conscience de soi. 
2.3) La place du langage 
Je tieŶs à ƌappeleƌ Ƌu͛au cours de toutes les activités menées, je prendrai en compte 
l͛iŵpoƌtaŶĐe de la veƌďalisatioŶ. L͛ utilisatioŶ du laŶgage vise à l a͛ĐƋuisitioŶ de vocabulaire 
permettant de désigner les parties du corps mais, plus généralement, d͛uŶ ďagage leǆiĐal 
peƌŵettaŶt de paƌleƌ de Đe Ƌu͛oŶ voit, de Đe Ƌu o͛Ŷ ƌesseŶt, d͛aĐĐoŵpagŶeƌ l a͛ĐtioŶ ou 
d͛ĠvoƋueƌ Đe Ƌui a ĠtĠ fait. Le laŶgage peƌŵet uŶe pƌeŵiğƌe distaŶĐiatioŶ aveĐ le ŵoŶde 
vécu et est une première forme de représentation mentale. 
2.4) La prise de conscience de la capacité expressive du corps et du 
visage 
Il me semble intéressant de travailler, dans le cadre de séances de motricité, sur les 
aĐtivitĠs d͛eǆpƌessioŶ Đoƌpoƌelle, plus particulièrement sur le jeu de la représentation et de 
l͛oďseƌvatioŶ suƌ les autƌes d͛eǆpƌessioŶs et d͛ĠŵotioŶs ŵiŵĠes. 
Cette perspective rejoint les considérations de Françoise Dolto (1984) qui précise 
l͛iŵpoƌtaŶĐe des eǆpĠƌieŶĐes affeĐtives de l͛eŶfaŶt daŶs la ĐoŶstƌuĐtioŶ ŵouvaŶte de 
« l͛iŵage de soi ». Selon moi, savoir évoquer ses émotions, les reconnaître sur soi -et sur les 
autres- permet alors de prendre conscience de son iŶdividualitĠ, d͛objectiver son ressenti et 
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de se liďĠƌeƌ des fƌeiŶs ou des ďaƌƌiğƌes Ƌu͛iŶduiseŶt paƌfois les ĠŵotioŶs, afiŶ de les 
dépasseƌ et de peƌŵettƌe uŶe ĐoŶsĐieŶĐe de soi Ƌui s͛eŶ tƌouve liďĠƌĠe. L͛oďjeĐtif ĠtaŶt iĐi 
Ƌue l͛iŵage de soi dĠveloppĠe paƌ les Ġlğves se ƌappƌoĐhe au plus pƌğs du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel 
Ƌu͛ils ĐoŶstƌuiseŶt daŶs le ŵġŵe teŵps. 
Ces activités seront aussi l͛oĐĐasioŶ d͛utiliser en situation du vocabulaire pour parler du 
corps et plus particulièrement des parties du visage. 
2.5) Le ƌepĠƌage daŶs l’espaĐe 
La pƌise de ĐoŶsĐieŶĐe de soŶ Đoƌps et de ses diffĠƌeŶtes paƌties daŶs l͛espaĐe est uŶ 
élément important pour la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel. Coŵŵe l a͛ffiƌŵe WalloŶ ;ϭϵϴϳͿ, 
le sĐhĠŵa Đoƌpoƌel est eŶ effet iŶdissoĐiaďle de la ŶotioŶ d e͛spaĐe aŵďiaŶt et d͛espaĐe 
postuƌal. Cet appƌeŶtissage peut se faiƌe daŶs le Đadƌe d a͛ĐtivitĠs de motricité, associée au 
langage, et paƌ la ŵĠdiatioŶ d͛oďjets. 
3) Mise eŶ œuvƌe d’uŶ pƌojet pluridisciplinaire 
Après une première phase d͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue Ƌui aura lieu pendant la première 
période, je suivrai principalement, dans les activités qui seront menées en classe, les 
objectifs particuliers suivants : 
- Connaître, nommer, situer les parties du corps humain 
- Connaître le corps humain dans son organisation générale et dans certaines de ces 
fonctions 
- Percevoir, sentir, parler des informations que reçoit le corps 
- Mobiliser son corps, son visage, segmenter les parties de son corps pour reproduire 
des positions et exprimer des sensations et des émotions  
 
Le schéma suivant tente de résumer le travail qui sera mené en classe. 
  























Schéma présentant le projet de construction du schéma corporel en  classe de MS-GS 
 
PERCEVOIR, SENTIR, IMAGINER, CREER : 
FaďƌiĐatioŶ d’oďjet :  Le pantin articulé 
Comptines et chansons à gestes  Dire des comptines et des 
chansons à gestes en mobilisant 
certaines parties du corps 
DECOUVRIR LE MONDE : 
Découvrir le vivant  Connaître le corps humain : 
- Comment est organisé le corps ? Les parties du corps. 
- De quoi est constitué le corps ? Les os et les muscles 
- Où ça plie ? Les articulations  Les 5 sens : 
- Les sens et les parties du corps associées 
S A͛PP‘OP‘IE‘ LE LANGAGE ET DECOUV‘I‘ L͛ EC‘IT : 
Utiliser à bon escient du vocabulaire :  Nommer les parties du corps et du visage  Utiliser le vocabulaire spatial pour décrire des positions  Parler de ses émotions et de ses sensations 
Découvrir un album :  Adopter une vision décentrée du corps humain : Agathe de 
Pascal Teulade et Jean-Charles Sarrazin.   Le même nez que pépé de Karine Mazoyer  Tous différents de Todd Parr 
Utiliseƌ diffĠƌeŶts suppoƌts d’ĠĐƌit :  Acquérir des connaissances grâce à des supports 
documentaires, des représentations schématiques  Utiliser un écrit prescriptif : fiche technique du pantin articulé 
 
DECOUVRIR LE MONDE : 
Se repérer dans l’espaĐe  Se situer par rapport 
aux objets et par 
rapport aux autres  Situer les autres et 
les objets par rapport 
à d͛autƌes ƌepğƌes 
que soi. 
AGI‘ ET S͛EXP‘IME‘ AVEC SON CO‘PS : 
Expression corporelle et mimes  Mobiliser différentes parties de son 
corps pour mimer des actions et des 
sensations  Imiter et reproduire des gestes et 
des positions  Exprimer des émotions par le corps 
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III- Expérimentation en classe de MS-GS 
Le projet ayant pour objectif général la connaissance de son corps et la conscience de soi 
a été suivi sur 3 mois dans ma classe de MS-GS pendant les périodes 2 et 3, du 4 novembre 
2013 au 10 février 2014. 
L͛ ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue a ĠtĠ faite eŶtƌe le ϵ et le ϭϲ septeŵďƌe ϮϬϭϯ. L͛ oďjeĐtif ĠtaŶt 
d͛Ġvalueƌ la ĐoŶŶaissaŶĐe du Đoƌps et la ĐoŶsĐieŶĐe de soi Ƌu͛oŶt les Ġlğves de ŵa Đlasse 
avant la ŵise eŶ œuvƌe des situatioŶs d a͛ppƌeŶtissage et d͛aŶalǇseƌ Đes ĠvaluatioŶs afiŶ de 
mettre en avant les facteurs qui influencent la construction du schéma corporel. Je souhaite 
aiŶsi vĠƌifieƌ les hǇpothğses ĐoŶĐeƌŶaŶt l͛iŶflueŶĐe de l͛âge et du seǆe et le rôle du bagage 
lexical pour parler des parties du corps. 
1) Evaluation diagnostique de la connaissance et des 
représentations mentales du corps 
1.1) DesĐƌiptioŶ de la pƌoĐĠduƌe d’ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue  
Considérant les apports de la réflexion menée
10
, j͛ai fait le choix de mettre en place une 
procédure d'évaluation diagnostique comportant trois types de médias : le dessin, le 
modelage et le langage.  
DaŶs uŶ pƌeŵieƌ teŵps, j͛ai deŵaŶdĠ auǆ Ġlğves, leuƌ pƌĠteǆtaŶt Ƌue je Ŷ a͛vais pas de 
photos d͛euǆ et Ƌue je Ŷe les ĐoŶŶaissais pas tous, de se dessiner sur une feuille blanche 
comportant seulement le titre « Je me dessine». L͛oďjeĐtif est iĐi de ƌeĐueillir leur 
représentation graphique du bonhomme. 
Dans un second teŵps, j͛ai deŵaŶdĠ auǆ Ġlğves de faire un bonhomme en pâte à 
modeler. Les modelages seront comparés aux dessins. 
DaŶs uŶ tƌoisiğŵe teŵps, j͛ai ƌeĐueilli le voĐaďulaiƌe utilisĠ paƌ les Ġlğves pouƌ parler du 
corps humain. Je leur ai montré deux images (cf. annexe 5Ϳ. L͛ uŶe pƌĠseŶte uŶ peƌsoŶŶage 
féminin avec deux vues : uŶe de faĐe et uŶe de dos. La deuǆiğŵe iŵage est uŶ gƌos plaŶ d͛uŶ 
                                                             
10
 Cf. partie I.3, pages 13 et 14 
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visage. Je leur demande de nommer les parties du corps et du visage Ƌu͛ils ƌeĐoŶŶaisseŶt, de 
les situer sur le dessin puis sur eux-ŵġŵes. Cette ĠvaluatioŶ s͛est faite paƌ gƌoupe de ϴ ou ϵ, 
les MS constituant un groupe unique. 
1.2) Analyse globale de la représentation graphique du bonhomme 
a) Observations générales 
Il est à noter que les dessins présentent tous une relative symétrie et que les 
bonhommes sont  tous représentés debout et de face. Lorsque les visages sont détaillés, les 
« bonhommes » souƌieŶt tous. C͛est uŶe oďseƌvatioŶ Ƌui ĐoŶĐoƌde aveĐ Đelle faite paƌ ‘eŶĠ 
Baldy ;ϮϬϬϴͿ Ƌui ĐoŶĐlue aiŶsi eŶ la ĐapaĐitĠ de l͛eŶfaŶt à ŵaƌƋueƌ iŶteŶtioŶŶelleŵeŶt des 
émotions basiques telle que la joie. J͛ai pu ƌeŵaƌƋueƌ aussi que le nombril est souvent 
représenté. 
Après une première phase de production, j͛ai affiĐhĠ au taďleau les dessins et demandé à 
ĐeƌtaiŶs Ġlğves d͛eǆpliƋueƌ Đe Ƌu͛ils avaient dessiné. Tous étaient attentifs, aucun de ceux qui 
avaient dessiné un « bonhomme complet » Ŷe seŵďlait peƌtuƌďĠ paƌ l͛aďseŶĐe de ĐeƌtaiŶs 
éléments sur les dessins des autres. 
Faute de temps, je Ŷ a͛i pas ŵis eŶ œuvƌe d͛eŶtƌetieŶs iŶdividuels pouƌ paƌleƌ de Đe Ƌui a 
été dessiné. Je me suis rendu compte de certaines difficultés pour les analyser : cet élément 
représente-il un vêtement ? UŶe ŵaiŶ pƌĠseŶte ϲ doigts et l͛autƌe ϱ doigts : est-ce une 
diffiĐultĠ de dĠŶoŵďƌeŵeŶt de l͛Ġlğve qui voulait pourtant représenter deux mains 
ĐoŵpoƌtaŶt ĐhaĐuŶe ϱ doigts? J͛ai ĐheƌĐhĠ à avoiƌ des iŶdiĐatioŶs supplĠŵeŶtaiƌes pouƌ 
ƋuelƋues Ġlğves eŶ leuƌ posaŶt des ƋuestioŶs ŵais tous les poiŶts Ŷ͛oŶt pas ĠtĠ ĠluĐidĠs. 
b) DescriptioŶ de la pƌoĐĠduƌe d’aŶalǇse des dessins 
J͛ai pu oďseƌveƌ Ƌue ĐeƌtaiŶs Ġlğves oŶt fait plusieuƌs essais suƌ leuƌ feuille, le ďoŶhoŵŵe 
ƌepƌĠseŶtĠ Ŷe ŵoŶtƌe pas le ŵġŵe Ŷoŵďƌe d͛ĠlĠŵeŶts ou les ŵġŵes ĐaƌaĐtĠƌistiƋues suƌ les 
différents essais. Je pƌeŶdƌai eŶ Đoŵpte, pouƌ l͛ĠvaluatioŶ, la ƌepƌĠseŶtatioŶ la plus aďoutie 
(cf. annexe 1). 
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L͛ aŶalǇse des dessiŶs seƌa Đelle de la ƌiĐhesse des ĠlĠŵeŶts ƌepƌĠseŶtĠs et du voĐaďulaiƌe 
gƌaphiƋue utilisĠ. L͛aŶalǇse statistiƋue du gƌoupe Đlasse s͛est faite à paƌtir des dessins de 24 
élèves dont 9 MS (6 garçons et 3 filles) et 15 GS (6 garçons et 9 filles). 
Ces dessins ont été analysés selon 31 items dont 20 pour le corps, 10 pour le visage et 1 
pour les vêtements (cf. annexe 2). J͛ai aiŶsi ƌelevĠ la pƌĠseŶĐe de plusieurs éléments (tête, 
cou, épaules, tronc, jambes, bras, pieds, mains, doigts, nombre de doigts, yeux, détail de 
l͛œil, Ŷez, ŶaƌiŶes, ďouĐhe, oƌeilles, Đheveuǆ, Đheveluƌe, vġteŵeŶtsͿ, leuƌ plaĐe ƌespeĐtive 
(implantation des bras), leur représentation en deux dimensions (jambes, bras, pieds), le 
respect de la proportion relative (proportion de la tête par rapport au corps, proportion du 
tƌoŶĐ paƌ ƌappoƌt à la tġte, jaŵďes, ďƌas, pieds, ŵaiŶs, Ǉeuǆ, ďouĐheͿ. J͛oďtieŶs aiŶsi, pouƌ 
chaque élève, une note globale sur 31, une note pour la représentation du corps sur 20 et 
une note pour la représentation du visage sur 10. 
c) Analyse globale de l’ĠvaluatioŶ ĐƌitĠƌiĠe des dessiŶs 
Au-delà de Đes ĐoŶsidĠƌatioŶs gĠŶĠƌales, j͛ai pu oďseƌveƌ Ƌue les dessiŶs soŶt tƌğs 
différents selon les élèves. Les notes globales individuelles vont en effet de 1 à 22, avec une 
note moyenne de 13,0. 
 Le respect des proportions entre le corps et le tronc concerne 68% des dessins. Cette 
proportion est supérieure à celle observée par René Baldy (2008) qui, dans son étude, 
iŶdiƋue Ƌue seuleŵeŶt ϮϬ à ϱϬ% des dessiŶs de ďoŶhoŵŵe d͛eŶfaŶts âgĠs de ϰ à ϲ aŶs 
respecte cette proportion. 
d) Mise en évidence des éléments représentés et de ceux omis 
Les éléments représentés par au moins 75% des élèves sont, daŶs l͛oƌdƌe dĠĐƌoissaŶt de 
fƌĠƋueŶĐe, la tġte, les Ǉeuǆ et les jaŵďes, le tƌoŶĐ et la ďouĐhe. Coŵŵe l a͛ pu oďseƌveƌ  Coǆ  
(1993) dans son étude relatée par René Baldy, les yeux, et dans une moindre mesure la 
bouche, sont des parties du corps essentielles daŶs le sĐhĠŵa iŶteƌŶe de l͛eŶfaŶt 
dessinateur. 
Les ĠlĠŵeŶts ƌepƌĠseŶtĠs paƌ ŵoiŶs de Ϯϱ% des Ġlğves soŶt, daŶs l o͛ƌdƌe ĐƌoissaŶt de 
fréquence, les narines, les épaules, les oreilles, les cinq doigts, le cou, et les vêtements. Il est 
a noté que les narines Ŷ͛oŶt ĠtĠ ƌepƌĠseŶtĠes paƌ auĐuŶ Ġlğve. Les Ġpaules et les oƌeilles 
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Ŷ͛oŶt ĠtĠ ƌepƌĠseŶtĠes Ƌue paƌ uŶ seul Ġlğve et seuls deuǆ Ġlğves oŶt dessiŶĠ ĐiŶƋ doigts. 
René Baldy (2008) indique ainsi que les oreilles ne sont jamais figurés par plus de 20% des 
enfaŶts de ϭϬ aŶs et le ƌespeĐt du Ŷoŵďƌe de doigts Ŷe l e͛st Ƌue paƌ ϱϬ% des eŶfaŶts de 
même âge. 
La faible représentation du cou concorde avec les observations faites par Wallon et Lurçat 
(1987) ainsi que par Baldy (2008). Wallon et Lurçat indiquent ainsi que l͛iŶdividualisatioŶ du 
Đou et l͛iŵage de ses ƌappoƌts ĐoƌƌeĐts soŶt ƌeŶdus plus diffiĐiles paƌĐe Ƌue les aĐtioŶs doŶt il 
est le siège ne sont pas elle-même individualisées et sont combinées à celle de la tête et des 
épaules. 
 
Graphique 1 – Fréquence de représentation des différents éléments du corps et du visage dans les 
dessins des MS et des GS 
e) Analyse de la représentation des membres dans les dessins 
Hormis un dessin où apparaissent des jambes dessinées avec deux segments séparés, les 
membres sont dessinés en un seul segment, ne laissant pas apparaître les articulations : les 
coudes et les genoux. 
Une grande différence apparaît entre la fréquence de représentation des membres 
supérieurs et des membres inférieurs ainsi que le montre le graphique suivant : les membres 
inférieurs sont en effet représentés de manière beaucoup plus fréquente que les membres 
supérieurs. Cette diffĠƌeŶĐe est d͛autaŶt plus iŵpoƌtaŶte eŶ MS où les jaŵďes soŶt dessiŶĠes 
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Graphique 2 – Fréquence de représentation des membres inférieurs et supérieurs sur les dessins de 
MS et de GS 
La représentation des membres en deux dimensions est plutôt faible. Les bonhommes 
sont ainsi, selon les termes de René Baldy (2008), des représentations filiformes. Les jambes 
et les bras sont représentés en « fil de fer » dans environ 80% des dessins. Ce sont surtout les 
extrémités des membres, les pieds et les mains, Ƌui, loƌsƋu͛ils soŶt pƌĠseŶts, ont une forme 
« en volume ». Les doigts apparaissent sur certains dessins liés directement aux bras, sans 
Ƌu a͛ppaƌaisseŶt de ŵaiŶs différenciées.  
Pieds  Mains Jambes Bras 
47% 42% 23% 18% 
Tableau 1 – Fréquence de représentation « en volume »  des membres sur les dessins de MS et de GS 
1.3) Observation et analyse des différences dans la représentation 
graphique du bonhomme selon le sexe 
a) CaƌaĐtĠƌistiƋues de l’aŶalǇse comparative selon le facteur « sexe » 
Pouƌ le Ŷiveau de MS, la Đlasse Đoŵpoƌte ϲ gaƌçoŶs et ϯ filles. AfiŶ d͛avoiƌ uŶe 
comparaison plus juste selon le paramètre « sexe », j͛ai Đhoisi d͛ĠĐaƌteƌ l͛iŶflueŶĐe du facteur 
« âge » et de porter la comparaison des différentes notations uniquement pour un même 









Jambes Pieds Bras Mains 
Moyenne MS Moyenne GS 
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b) Analyse globale des différences de notation selon le sexe 
Les garçons ont obtenu une note globale moyenne de 12,2 et les filles ont obtenu 5,0 
points de plus avec la note moyenne de 17,2 soit une note supérieure de près de 41% à celle 
des garçons. La deuxième hypothèse que je mentionnais semble se vérifier. 
c) Mise en évidence des différences selon le sexe : la représentation des 
extrémités des membres 
De grandes différences apparaissent concernant le dessin des mains et des pieds ainsi 
que le montre le graphique suivant. 
 
Graphique 3 – Fréquence de représentation des pieds et des mains sur les dessins de GS selon 
le sexe 
d) Mise en évidence des différences selon le sexe : la représentation du 
visage 
Une deuxième différence très importante tient dans la représentation des éléments du 
visage et particulièrement des cheveux, Đoŵŵe il est possiďle de l o͛ďseƌveƌ en détail sur le 
graphique suivant. La note moyenne des items « visage » est de 6,3 chez les filles et 
seulement de 3,3 chez les garçons soit une note, chez les filles, de 90% supérieure à celle des 
garçons. 
La différence observable entre les filles et les garçons pour la représentation du corps, en 
dehors des éléments du visage, est remarquable, bien que moins importante : les filles 
obtiennent la note globale de 10,9, soit une note supérieure d͛environ 23% à celle des 
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Graphique 4 – Fréquence des items « visage » sur les dessins de GS selon le sexe 
Quatre éléments ne sont représentés dans aucun dessin ƌĠalisĠ paƌ les gaƌçoŶs. Il s͛agit 
des Đheveuǆ, des vġteŵeŶts, des dĠtails de l͛œil et des oƌeilles. Ces ĠlĠŵeŶts soŶt pouƌtaŶt 
présents dans, respectivement, 89%, 44%, 44% et 11% des dessins réalisés par les filles. 
Ces différences peuvent être mises en lieŶ aveĐ l͛iŵpoƌtaŶĐe aĐĐoƌdĠe au visage et auǆ 
Đheveuǆ Đhez les filles. Elles s͛ideŶtifieŶt auǆ adultes de sexe féminin qui se maquillent et 
jouent parfois déjà elles-mêmes à se maquiller. Les petites filles ont souvent les cheveux 
longs, se font coiffer et se coiffent elles-mêmes, coiffent leurs poupées. Il ŵe seŵďle Ƌu͛oŶ 
voit, iĐi eŶĐoƌe, l͛iŵpoƌtaŶĐe du vĠĐu, de l͛ideŶtifiĐatioŶ et du ĐoŵpoƌteŵeŶt d͛iŵitatioŶ 
dans la construction du schéma corporel. 
e) Mise en évidence des différences selon le sexe : la représentation en 
deux dimensions des membres 
Une autre différence remarquable concerne la représentation des membres en deux 
dimensions. Dans les dessins des filles, les jambes et les bras sont en « fil de fer » dans 89% 
des cas, alors que dans les dessins des garçons, cette représentation « erronée » Ŷ e͛st 
observable que dans 50% des dessins en ce qui concerne les jambes et dans 67% des dessins 
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Il est possiďle, iĐi aussi, Ƌue l͛iŶflueŶĐe des ĐoŵpoƌteŵeŶts d͛iŵitatioŶ et d͛ideŶtifiĐatioŶ 
au genre soit une explication de cette différence concernant la représentation en volume des 
membres. Il est, en effet, plus couramment fait référence à la question de la « force » des 
garçons, symbolisée par les muscles de leurs bras ou de leurs jambes dont les formes 
arrondies et proéminentes sont vantées.  
1.4) Observation et analyse des différences dans la représentation 
graphique du bonhomme selon l’âge et le niveau 
a) Analyse globale des différences selon le facteur « âge/niveau » 
Les notes globales des MS vont de 1 à 16 avec une moyenne de 9,4. Celles des GS vont de 
6 à 22, avec une note moyenne de 15,2, soit une note supérieure de 62% à celle des élèves 
du niveau inférieur. 
Le graphique suivant, représentant le Ŷoŵďƌe d͛iteŵs ŵoǇeŶ seloŶ la tƌaŶĐhe d͛âge 
considérée montre une augmentation constante de la note avec le temps. L͛ ĠĐaƌt ŵoǇeŶ 
eŶtƌe ĐhaƋue tƌaŶĐhe d͛âge est de Ϯ,ϭ poiŶts, soit Ϭ,ϰ poiŶts paƌ ŵois d͛âge. La troisième 
hypothèse concernant le facteur de l͛âge daŶs la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel seŵďle se 
vérifier.  
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Dans les dessins des GS, les éléments représentés par tous les élèves sont la tête, le tronc 
et les jambes alors que certains élèves de MS dessinent encore des « bonhommes têtards » 
où les membres, représentés par un trait unique, sont attachés directement à la tête et où le 
ďoŶhoŵŵe Ŷ͛a pas de tƌoŶĐ : le tƌoŶĐ Ŷ͛est ƌepƌĠseŶtĠ Ƌue paƌ ϲϳ% des Ġlğves de MS.  
 
Graphique 6 – Fréquence de représentation des items selon le niveau 
 
b) Mise eŶ ĠvideŶĐe des diffĠƌeŶĐes seloŶ l’âge et le Ŷiveau : la 
représentation des membres 
J͛oďseƌve uŶe diffĠƌeŶĐe paƌtiĐuliğƌeŵeŶt ƌeŵaƌƋuaďle, comme le montre le graphique 
suivant, en ce qui concerne la représentation des bras et des pieds, dessinés par plus de 80% 
des GS mais moins de 45% des MS. La représentation des doigts montre aussi une grande 
variabilité selon le niveau : ils sont dessinés pas plus de 50% des GS mais par seulement 11% 
des MS. 
Une autre différence selon les niveaux remarquable est la fréquence de représentation 
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Graphique 7 – Fréquence de représentation en deux dimensions des bras, des pieds et des 
jambes selon le niveau 
1.5) Analyse des modelages du bonhomme et analyse comparative 
avec les représentations graphiques 
a) Observations générales 
Les élèves modèlent tous, sans exception les bonhommes à plat (cf. annexe 3). Pour 
certains, la recherche est longue. Trois élèves réalisent des masses informes et les étalent sur 
la taďle. Il s͛agit d Ġ͛lğves aǇaŶt oďteŶu ŵoiŶs de ϭϬ loƌs de l͛évaluation des dessins et la 
représentation du corps en volume semble, pour eux,  plus difficile encore. Ayant travaillé 
aveĐ la pâte à ŵodeleƌ daŶs d͛autƌes doŵaiŶes d a͛ĐtivitĠs, j͛ai pu oďseƌveƌ et ĐoŶĐluƌe Ƌue Đe 
Ŷ͛est pas le ŵĠdia Ƌui pose pƌoďlğŵe eŶ soi : les élèves ayant des difficultés à faire un 
bonhomme en pâte à modeler savent très bien par ailleurs modeler des boules et des 
bâtons. 
b) PƌoĐĠduƌe d’aŶalǇse des modelages et coŵpaƌaisoŶ aveĐ l’ĠvaluatioŶ 
des dessins 
J͛ai ĠvaluĠ les ŵodelages seloŶ ϭϲ iteŵs et j͛ai ĐoŵpaƌĠ les Ŷotes aiŶsi oďteŶues à Đelles 
des dessins selon les mêmes items (cf. annexe 4 et graphique 8). Il apparaît que la note 
moyenne des modelages est de 7,8 ; celle des dessins correspondant étant de 8,7. Les 
différences de représentation se situent principalement au niveau du respect ou non des 
proportions.  Les éléments oubliés sur les dessins le sont aussi souvent lors du modelage. 
Il est malgré tout à noter une différence importante quant à la représentation des 
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modelages. Il semblerait que ces derniers ne soient perçus que comme une continuité des 
membres dont la nécessaiƌe diffĠƌeŶĐiatioŶ Ŷ͛appaƌaît pas. 
 
Graphique 8 – Noŵďƌe d’iteŵs ƌelevĠs dans les dessins et dans les modelages (sur 16 items) 
1.6) Analyse du vocabulaire utilisé pour parler du corps 
a) Observations générales 
Les parties du corps citées en premier par les GS sont, pour les deux groupes, celles qui 
sont cachées -mais ne le sont pas sur le dessin présenté- et dont les élèves entendent peu 
parler ouvertement et sont remplis de mystères : les fesses et le sexe sont, en effet, les 
premiers éléments du corps nommés. Cette observation peut rejoindre les études 
psychanalytiques de Françoise Dolto (1984). Les seins sont cités en troisième et sixième 
positioŶ seloŶ les gƌoupes. Ces ĠlĠŵeŶts Ŷ͛oŶt ĐepeŶdaŶt pas ĠtĠ ƌeŵaƌƋuaďles loƌs de 
l͛eŶtƌetieŶ aveĐ les MS. 
EŶ fiŶ d͛eŶtƌetieŶ ĐolleĐtif, plusieuƌs Ġlğves ŵ͛oŶt paƌlĠ des ŵusĐles, du Đœuƌ et des 
pouŵoŶs. Ils se ƌĠfğƌeŶt à Đe Ƌu͛ils saveŶt et ŶoŶ à Đe Ƌu͛ils voieŶt. Plusieuƌs Ġlğves ŵ͛oŶt 
parlé des muscles. Je leur demande alors de me situer sur le corps les muscles et à chaque 
fois ils ŵe ŵoŶtƌeŶt les ďƌas. Pouƌ les Ġlğves, avoiƌ des ŵusĐles, s͛est ġtƌe foƌt. EŶ 
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savoiƌ s͛il eǆiste des ŵusĐles ailleuƌs : après un moment de silence, un élève me montre les 
jambes. 
b) AŶalǇse de l’eŶtƌetieŶ ĐolleĐtif et ĐoŵpaƌaisoŶ seloŶ le faĐteuƌ 
« âge/niveau » 
Le nombre de parties du corps citées est de 30 pour les MS et de 33 pour les GS, dont 
respectivement 13 et 14 pour le visage (cf. tableau suivant). Le fƌoŶt et le ŵeŶtoŶ Ŷ͛oŶt pas 
été cités par un groupe de GS. Concernant les doigts, seul le pouce a été mentionné par les 
GS. Il peut ġtƌe ŶotĠ l o͛uďli des poigŶets, des Đhevilles, des hanches et des mollets. 
Il doit être noté que pour le groupe de MS, beaucoup de parties du corps ont été 
mentionnées par une même élève. Le père de celle-ci est ostéopathe et il peut être supposé 
que, dans sa famille, le rapport au corps est particulier avec une nomination de ces parties 
plus fréquente. 
Certaines erreurs sont à noter dans la localisation des éléments nommés. Beaucoup 
d͛élèves hésitent et regardent leurs voisins. Les sourcils sont montrés pour certains au niveau 
des cils, les coudes sont montrés au niveau des épaules par un élève chez les GS. Les talons, 
les genoux sont difficiles à situer pour certains MS. 
















































Tableau 2 – Vocabulaire utilisé pour nommer les parties du corps et du visage selon le niveau 
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2) Conclusion générale suite à l’ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue 
menée et retour sur mes premières hypothèses 
ElĠŵeŶts de ĐoŶĐlusioŶ ĐoŶĐeƌŶaŶt le Đhoiǆ d’uŶe pƌoĐĠduƌe d’ĠvaluatioŶ 
L͛ aŶalǇse ĐoŵpaƌĠe des ŵodelages et des dessiŶs ŵoŶtƌe uŶe possiďle 
ĐoŵplĠŵeŶtaƌitĠ pouƌ l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue des ƌepƌĠseŶtatioŶs ŵeŶtales du Đoƌps chez 
les élèves. Cependant, les notes globales moyennes obtenues daŶs le dessiŶ d͛uŶe paƌt et le 
ŵodelage d a͛utƌe paƌt ĠtaŶt pƌoĐhes, je me permets de conclure que le dessin reste bien 
représentatif des représentations mentales des élèves concernant leur corps, malgré les 
limites que celui-Đi Đoŵpoƌte, Đoŵŵe je l͛ai ĠvoƋuĠ pƌĠĐĠdeŵŵeŶt, eŶ ƌĠfĠƌeŶĐe auǆ 
recherches, entre autre, de Françoise Dolto (1984) et de René Baldy (2008). 
Cette pƌoĐĠduƌe d͛ĠvaluatioŶ seƌa donc Đelle utilisĠe daŶs le Đadƌe de l Ġ͛valuatioŶ 
finale que je mènerai afiŶ de d o͛ďseƌveƌ et de mesurer de manière quantitative les progrès 
réalisés par les élèves grâce auǆ situatioŶs d a͛ppƌeŶtissages menées en classe. 
Retouƌ suƌ l’hǇpothğse de l’iŵpoƌtaŶĐe du bagage lexical dans la construction du 
schéma corporel 
L͛ eŶtƌetieŶ ĐolleĐtif Ƌue j͛ai ŵis eŶ plaĐe ŵe peƌŵet de conclure que la construction du 
schéma corporel ne se limite pas à la connaissance de vocabulaire. En effet, les parties du 
corps absentes dans les dessins ou les modelages des enfants sont tout de même cités lors 
de l Ġ͛valuatioŶ ĐolleĐtive du vocabulaire utilisé pour nommer les parties du corps et du 
visage. 
La pauvreté du bagage lexical me semblait être un frein à la verbalisation des actions lors 
des activités motrices menées en classe mais cette dernière est peut-être en partie limitée, 
ŶoŶ pas paƌ uŶ ŵaŶƋue de voĐaďulaiƌe, ŵais  paƌ uŶe diffiĐultĠ d a͛ďstƌaĐtioŶ et de 
représentation mentale Ƌu͛oŶt les Ġlğves de leuƌ Đoƌps, de ses diffĠƌeŶts segŵeŶts et de 
leurs positions relatives dans l͛espaĐe. Les situatioŶs d͛appƌeŶtissages devƌoŶt pƌeŶdƌe eŶ 
compte ces considérations, visant, au-delà de l͛aĐƋuisitioŶ de voĐaďulaiƌe pouƌ ideŶtifieƌ et 
nommer les parties du corps, permettre une perception et une représentation mentale du 
corps.  
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Retour suƌ l’hǇpothğse de l’iŶflueŶĐe du faĐteuƌ « sexe » 
L͛ aŶalǇse ĐoŵpaƌĠe des pƌoduĐtioŶs des filles et des gaƌçoŶs ŵoŶtƌe uŶe gƌaŶde 
diffĠƌeŶĐe daŶs la ĐoŶstƌuĐtioŶ de l͛iŵage du Đoƌps eŶtƌe les seǆes. Coŵŵe je l͛ĠvoƋuais, les 
résultats supérieurs des filles peuveŶt ġtƌe liĠs auǆ jeuǆ d͛iŵitatioŶ et au phĠŶoŵğŶe de 
reproduction des activités et des comportements de leur genre qui induisent un rapport au 
Đoƌps et à l͛appaƌeŶĐe phǇsiƋue plus iŵpoƌtaŶt. De ŵġŵe, les ĐaƌaĐtĠƌistiƋues des dessiŶs 
des garçons, représentant de manière plus fréquente les membres en deux dimensions 
peuveŶt ƌejoiŶdƌe Đette hǇpothğse de l͛iŶflueŶĐe du geŶƌe suƌ la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa 
corporel : l͛aĐtioŶ ŵotƌiĐe dǇŶaŵiƋue, la paƌtiĐipatioŶ à des aĐtivitĠs spoƌtives, la force, sont 
des caractéristiques attribuées plus particulièrement aux garçons. 
CeĐi ƌejoiŶt l͛hǇpothğse Ƌue j͛Ġŵettais et peƌŵet de ŵettƌe l͛aĐĐeŶt suƌ l͛iŵpoƌtaŶĐe de 
l͛eǆpĠƌieŶĐe de l͛iŶdividu daŶs Đette ĐoŶstƌuĐtioŶ, Ƌue Đette eǆpĠƌieŶĐe passe paƌ l a͛ĐtioŶ suƌ 
et daŶs l͛espaĐe vĠĐu ;eǆpĠƌieŶĐes seŶsoƌi-motrices) ou par le ressenti émotionnel 
;eǆpĠƌieŶĐes affeĐtives et d͛ideŶtifiĐatioŶͿ. 
J͛Ġŵets l͛hǇpothğse Ƌue les aĐtivitĠs ŵeŶĠes eŶ Đlasse daŶs le Đadƌe du pƌojet 
pluridisciplinaire permettront, non pas d͛aŶŶuleƌ, ŵais de diminuer la différence existant 
entre les filles et les garçons. L͛attĠŶuatioŶ de Đes diffĠƌeŶĐes eŶtƌe les seǆes seƌa peƌŵise 
grâce à la possibilité que je donnerai, autant aux garçons Ƌu͛auǆ filleƌs, de vivre des 
expériences motrices, sensorielles et émotionnelles et de les verbaliser, de prendre 
conscience de leur corps et des différentes parties du corps humain. Cette prise de 
conscience passera, entre autre (cf. partie II.2), par des apports de connaissances, une 
utilisation en situation du vocabulaire pour parler du corps et par le biais du toucher, ce qui 
représente habituellement, en dehors de la classe, des expériences particulièrement 
proposées aux filles. 
Retouƌ suƌ l’hǇpothğse de l’iŶflueŶĐe du faĐteuƌ « âge/niveau » 
Le nomďƌe d͛eǆpĠƌieŶĐes précédemment évoquées ĠtaŶt eŶ ŵoǇeŶŶe iŶflueŶĐĠ paƌ l͛âge, 
il paƌaît Ŷoƌŵal Ƌu͛uŶe grande différence apparaisse seloŶ l â͛ge des eŶfaŶts ĐoŶsidĠƌĠs. Ces 
différences concernent particulièrement la fréquence de représentation des différents 
segments du corps : les membres, les doigts, le tronc. 
Il me semble intéressant de pouvoir observer et comparer les notes obtenues pour un 
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âge doŶŶĠ aveĐ Đelles Ƌui seƌoŶt oďteŶues eŶ ĠvaluatioŶ fiŶale apƌğs la ŵise eŶ œuvƌe des 
situatioŶs d͛appƌeŶtissages. Cette comparaison se fera donc à partir de la moyenne des notes 
oďteŶues paƌ des gƌoupes d͛Ġlğves diffĠƌeŶts ŵais d͛une même tƌaŶĐhe d͛âge au temps 
considéré
11
. Les tƌaŶĐhes d͛âge suƌ lesƋuelles seƌoŶt peƌŵise la ĐoŵpaƌaisoŶ seƌoŶt au 
nombre de 4 : 50 à ϱϰ ŵois, ϱϱ à ϱϵ ŵois, ϲϬ à ϲϰ ŵois et ϲϱ à ϲϵ ŵois. J͛Ġŵets l͛hǇpothğse 
Ƌue pouƌ uŶe ŵġŵe tƌaŶĐhe d͛âge au teŵps ĐoŶsidĠƌĠ, les Ŷotes oďteŶues à l Ġ͛valuatioŶ 
fiŶale seƌoŶt ƌeŵaƌƋuaďleŵeŶt supĠƌieuƌes à Đelles oďteŶues à l Ġ͛valuatioŶ diagŶostiƋue. 
3) Présentation et aŶalǇse des situatioŶs d’appƌeŶtissages 
mises en œuvƌe 
Choiǆ des situatioŶs suƌ lesƋuelles poƌte l’aŶalǇse 
Suite à l Ġ͛valuatioŶ diagŶostiƋue ŵeŶĠe eŶ Đlasse, j͛ai ŵis eŶ plaĐe plusieuƌs sĠƋuences 
inscrites dans le projet de construction du schéma corporel
12
. Comme je l͛ai pƌĠĐisĠ 
précédemment, j a͛i fait le Đhoiǆ d͛uŶe ŵise eŶ œuvƌe pluridisciplinaire dans le cadre de 
laquelle les séquences sont menées conjointement sur les mêmes périodes, les apports des 
unes enrichissant les autres. 
Je relaterai ici particulièrement les séances entrant, selon les programmes de 2008 pour 
l͛ĠĐole ŵateƌŶelle, dans le domaine de la « découverte du vivant ». Les situations relevant 
des domaines du « ƌepĠƌage daŶs l͛espaĐe » ainsi que du domaine « agiƌ et s͛eǆpƌiŵeƌ aveĐ 
son corps » seront aussi évoquées. 
L͛ oďjeĐtif est iĐi de ŵettƌe eŶ évidence les difficultés rencontrées par les élèves et 
l͛ĠvolutioŶ des ƌepƌĠseŶtatioŶs des Ġlğves eŶ lieŶ aveĐ les situatioŶs Ƌue je ŵets eŶ œuvƌe 
en classe. 
CaƌaĐtĠƌistiƋues de l’aŶalǇse suivie 
Je procéderai d͛uŶe paƌt à l͛aŶalǇse globale des productions orales, gestuelles et écrites 
des Ġlğves. D͛autƌe paƌt, je feƌai uŶe oďseƌvatioŶ plus paƌtiĐuliğƌe des productions de deux 
élèves-cibles. 
                                                             
11
 Les Ŷotes oďteŶues paƌ Đlasse d â͛ge seƌoŶt aiŶsi ĐoŵpaƌĠes auǆ doŶŶĠes pƌĠseŶtĠes daŶs le gƌaphiƋue ϱ 
« Noŵďƌe d͛iteŵs ŵoǇeŶ seloŶ l â͛ge des Ġlğves eŶ ŵois », page 28. 
12
 Projet décrit en page 20. 
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Les deux élèves sur lesquels portera plus particulièrement mon étude sont Léo et Alix : 
un garçon de MS et une fille de GS. LĠo, Ƌui a oďteŶu la Ŷote de ϴ/ϯϭ loƌs de l Ġ͛valuatioŶ 
diagnostique du dessin, représente un bonhomme « têtard » dans lequel le tronĐ Ŷ͛appaƌait 
pas, que ce soit dans le cadre du dessin ou du  modelage. Alix a quant à elle obtenu la note 
de 12/31 lors du dessin et  montre une représentation encore fragile du tronc et une absence 
des bras, aussi bien dans le dessin que dans le modelage. (cf. annexes 1, 2 et 3) 
3.1) Les situations permettant de développer la connaissance du 
corps humain, de son organisation et de son fonctionnement 
Les situations décrites et analysées ici rentrent dans le cadre d͛uŶe séquence inscrite 
dans le domaine « découvrir le vivant » (cf. annexe 6). Mon choix est de faire appel à 
différents types activités : observation, verbalisation, recherche documentaire, prise de 
conscience sur soi et sur les autres des différents éléments découverts ou évoqués par le 
toucher et la palpation. 
Chacune des séances menées a donné lieu à une trace écrite affichée en classe incluant 
des dessins et des schémas légendés, permettant aux élèves de se situer dans les 
apprentissages et d͛avoiƌ uŶ ƌĠfĠƌeŶt suƌ leƋuel s a͛ppuǇeƌ loƌs des phases successives de la 
séquence. 
a) Disposer des formes pour reconstituer un corps humain, un visage 
i. Présentation générale des situations 
Il s͛agit pouƌ les Ġlğves, plaĐĠs eŶ ďiŶôŵe, de sĠleĐtioŶŶeƌ, d͛utiliseƌ et de plaĐeƌ des 
formes diverses, issues d͛uŶ jeu de construction, pouƌ ƌeĐoŶstitueƌ l͛oƌgaŶisatioŶ gĠŶĠƌale du 
corps humain. La deuxième situation est identique mais les élèves doivent reconstituer un 
visage. Je leuƌ iŶdiƋue Ƌue la pƌeŵiğƌe aide Ƌu͛ils peuveŶt utiliseƌ est leuƌ pƌopƌe Đoƌps aiŶsi 
que l͛oďservation du corps et du visage de leur binôme. 
Le deuxième temps fut Đelui d͛uŶe sǇŶthğse ĐolleĐtive doŶt l͛oďjeĐtif était d͛ĠĐhaŶgeƌ et 
de se ŵettƌe d͛aĐĐoƌd pouƌ ƌeĐoŶstitueƌ le Đoƌps huŵaiŶ eŶ utilisaŶt des foƌŵes aiŵaŶtĠes 
(cf. annexe 8). 
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ii. Observations générales 
Il est difficile pour certains groupes de réaliser une production commune. Cela nécessite 
de se ŵettƌe d a͛ĐĐoƌd paƌ le ďiais de l͛utilisatioŶ adĠƋuate du voĐaďulaiƌe pouƌ paƌleƌ des 
différentes parties du corps et du visage. Je les aide en intervenant dans les différents 
binômes et en leur demandant de nommer les différentes parties représentées par les 
formes utilisées.  
La reconstitution du visage a posé moins de difficultés que celui du corps. Cette dernière 
situation fera donc l͛oďjet d͛uŶe oďseƌvatioŶ et d͛uŶe aŶalǇse paƌtiĐuliğƌe. 
iii. Analyse de l’aĐtivitĠ des Ġlğves et de l’eŶseigŶaŶt loƌs de la phase de 
manipulation 
La plupart des groupes utilisent les formes adéquates, correspondant aux proportions 
approximatives et aux formes réelles du corps : de longues barres pour les membres, des 
rectangles pour le tronc, des carrés ou des cercles pour la tête. 
Avant de débuter la manipulation, en gƌoupe Đlasse, LĠo ŵe deŵaŶde s͛il faut 
représenter les mains. Cette question prend sens dans sa production Ƌui ŵoŶtƌe l͛utilisatioŶ 
de barres, disproportionnées par rapport au corps, pour représenter les doigts. Il Ŷ͛a, paƌ 
contre, pas représenté les bras. Le tƌoŶĐ est pƌĠseŶt ŵais Ŷ͛est pas ƌepƌĠseŶtĠ paƌ uŶ 
élément unique au centre du corps mais par plusieurs petits éléments juxtaposés. Deux 
courtes barres, plus petites que celles utilisées pour les doigts, sont placées pour représenter 
les jambes (cf. annexe 7). 
En circulant entre les groupes, je fais ƌeŵaƌƋueƌ auǆ Ġlğves l͛iŵplaŶtatioŶ des jaŵďes et 
des bras sur leur production puis je leur demande de regarder sur eux-mêmes et sur leurs 
voisins. La remarque est faite, paƌ l͛oďseƌvatioŶ, que les bras sont situés en haut du corps, 
attaĐhĠs au Ŷiveau des Ġpaules, de ĐhaƋue ĐôtĠ du Đou. C͛est uŶe eƌƌeuƌ tƌğs fréquente dans 
les productions des élèves dans lesquelles les bras sont implantés de paƌt et d͛autƌe du 
milieu du tronc.  
Apƌğs Đette pƌeŵiğƌe iŶdiĐatioŶ ĐoŶĐeƌŶaŶt l͛iŵplaŶtatioŶ des ďƌas, je pƌopose auǆ 
binômes les plus avancés d o͛ďseƌveƌ plus paƌtiĐuliğƌement l o͛ƌgaŶisatioŶ des membres. 
L͛ oďjeĐtif est iĐi de peƌĐevoiƌ Ƌue Đeuǆ-ci sont constitués de deux parties et que chaque 
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membre peut ainsi être représenté non pas par un seul « morceau » mais par deux 
« morceaux ». 
Les binômes Léopol-Alix et Carla-Aurélie sont les seuls à avoir représenté le cou en 
utilisant une forme supplémentaire située entre la tête et le tronc (cf. annexe 7). Le cou avait 
aussi été représenté par Carla et Léopol lors du dessin du bonhomme. (cf. annexe 1). 
iv. Mise en évidence des appoƌts de l’ĠĐhaŶge ĐolleĐtif et du matériel 
proposé 
De retour en collectif, j a͛i deŵaŶdĠ auǆ Ġlğves d͛utiliser des grandes « étiquettes-
formes » aimantées pour reconstituer le corps humain (cf. annexe 8). Cette synthèse, lors de 
laquelle les élèves ont du donner et justifier leur avis a permis selon moi une réelle 
construction de savoirs. En réutilisant le vocabulaire qui a émergé lors du travail en binôme, 
Đette situatioŶ a ĠtĠ l͛oĐĐasioŶ de faire le lien entre les formes proposées et leurs proportions 
relatives en référence à celles du corps humain, de revenir sur la position relative des 
différents segments et sur l͛eǆisteŶĐe de deuǆ segŵeŶts pouƌ ĐhaĐuŶ de Ŷos Ƌuatƌe 
membres. En effet, eŶ ƌĠfĠƌeŶĐe à Đe Ƌue j͛avais évoqué lors de mon intervention auprès de 
certains binômes, la présence de deux segments qui forment les jambes est rappelée dans 
cette phase collective par Malya. Cette même remarque est ensuite faite en ce qui concerne 
les bras. Cette situation est de plus l͛oĐĐasion, enrichissante, de faire palper aux élèves les 
deux parties de chacun de leurs membres tout en les nommant (cf. annexe 9). 
J͛ai utilisĠ Đe ŵatĠƌiel ;les « étiquettes-formes » aimantées) pour une activité particulière 
avec Léo dans laquelle il devait, de manière individuelle, reconstituer le corps humain. J͛ai 
placé, dans un premier temps, le tronc représenté par un grand rectangle. Il a disposé 
ensuite les pieds, attachés directement au tronc, puis, de lui-même, a déplacé les pieds vers 
le bas pour rajouter les jambes entre ces deux éléments. Je lui demandais en même temps 
de situer sur lui les différentes parties du corps représentées par les formes.  J a͛i eŶsuite 
laissé ce matériel en manipulation libre. 
v. Eléments de conclusion 
Cette pƌeŵiğƌe situatioŶ d͛appƌeŶtissage ŵ͛a ŵoŶtré que les élèves ont un grand intérêt 
pouƌ le sujet ĠtudiĠ. Il s͛agit eŶ fait de paƌleƌ et de faiƌe ƌĠfĠƌeŶĐe à soi, ce qui induit une 
implication personnelle plutôt importante dans les tâches proposées. 
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La tâche particulière qui leur était demandée ŵ͛a peƌŵis à Ŷouveau d o͛ďseƌveƌ que, pour 
les élèves, les différents segments du corps humain ne sont généralement pas perçus comme 
un ensemble cohérent et fonctionnel. Les articulations ne sont pas représentées 
spontanément. C e͛st l͛oďseƌvatioŶ et paƌtiĐuliğƌeŵeŶt la palpatioŶ suƌ soi Ƌui a permis de 
mettre en évidence l o͛ƌgaŶisatioŶ des diffĠƌeŶts segŵeŶts du Đoƌps. 
Suite à Đe tƌavail, j͛ai utilisĠ diffĠƌeŶtes ĐoŵptiŶes ŵais aussi des teŵps de ƌelaǆatioŶ  
guidée, qui ont été l͛oĐĐasioŶ de réutiliser le vocabulaire des parties du corps et du visage en 
le liant, dans le mouvement, à la localisation sur soi. 
b) Compléter des représentations graphiques incomplètes du corps 
humain et du visage  
i. Présentation des situations 
Les élèves devaient compléter 6 silhouettes en représentant, par le dessin, les parties du 
corps manquantes. Il manque les jambes sur la première silhouette, les mains sur la seconde, 
les bras et les mains sur la troisième, le tronc sur la quatrième, la tête sur la cinquième et les 
bras, les mains et les jambes sur la dernière (cf. annexe 10). 
Dans un second temps, la tâche des élèves étaient de compléter des visages incomplets. 
Selon les visages proposés, il manque les yeux, le nez, la bouche, les oreilles, les cheveux ou 
les sourcils (cf. annexe 11). 
Je leuƌ iŶdiƋue Ƌue la pƌeŵiğƌe aide Ƌu͛ils peuveŶt utiliseƌ est leuƌ pƌopƌe Đoƌps aiŶsi Ƌue 
l͛oďseƌvatioŶ du Đoƌps et du visage de leur voisin. Ils peuvent aussi utiliser les traces écrites 
réalisées lors des séances précédentes et affichées en classe. 
ii. Analyse globale des silhouettes complétées et comparaison avec les 
pƌoduĐtioŶs de l’ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue 
La tête manquante dans la silhouette 5 a été dessinée et complétée par les yeux et la 
bouche par tous les élèves. Des oreilles et des dents sont aussi présentes sur plusieurs 
dessins.  Les Đheveuǆ oŶt ĠtĠ dessiŶĠs paƌ ϲ gaƌçoŶs aloƌs Ƌu͛auĐuŶ Ŷe les avait représentés 
lors du dessin du bonhomme. Je remarque ici encore la référence à soi : les garçons 
dessinent des cheveux courts alors que les filles dessinent des chevelures longues, voir 
coiffées. 
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Les ŵaiŶs oŶt ĠtĠ ƌepƌĠseŶtĠes paƌ tous les Ġlğves daŶs la silhouette Ϯ aloƌs Ƌu͛elles Ŷ͛oŶt 
été dessinées par à peine la moitié des Ġlğves loƌs de l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue. Les MS ont 
même dessiné les doigts dans 71% des cas. 7 élèves de GS et 3 élèves de MS font apparaître 
5 doigts, sans que toutefois cela semble stabilisé pour deux élèves (les mains des autres 
silhouettes Ŷ͛oŶt pouƌ ĐeƌtaiŶes Ƌue Ƌuatƌe doigtsͿ. Il est ƌemarquable que la majorité des 
élèves (65%) aient aussi dessiné les orteils (au nombre de cinq pour certains). 
DaŶs la Ƌuatƌiğŵe silhouette, le tƌoŶĐ Ŷ a͛ ĠtĠ oŵis paƌ auĐuŶ Ġlğve. Celui-Đi Ŷ a͛ pas ĠtĠ 
dessiné « en volume » par deux élèves de MS : seul un trait vertical le représente.  Des 
ĠlĠŵeŶts Ǉ soŶt souveŶt ajoutĠs, eŶ l͛oĐĐuƌƌeŶĐe, le Ŷoŵďƌil et les seiŶs. Plusieuƌs Ġlğves oŶt 
dessiné des éléments supplémentaires pour relier le tronc avec les bras, faisant office 
d͛Ġpaules. 
La silhouette 3 à laquelle il manquait les bras à posé plus de problèmes. Ceux-ci ont été, 
dans un premier temps, oŵis paƌ plusieuƌs Ġlğves. C͛est seuleŵeŶt loƌsƋue je leuƌ deŵaŶdais 
s͛ils Ŷ͛avaieŶt pas ouďliĠ uŶe paƌtie du Đoƌps suƌ Đette silhouette Ƌu͛ils remarquaient le 
manque des bras. Ces derniers sont insérés par beaucoup au bon endroit alors que les 
évaluations diagnostiques montraient une rare implantation des bras sur la partie haute du 
tronc. Les bras ont été représentés « en volume » par 61% des élèves aloƌs Ƌue Đe Ŷ͛Ġtait le 
Đas Ƌue de ϭϯ% des dessiŶs diagŶostiƋues. Les ŵaiŶs Ŷ͛oŶt ĠtĠ ouďliĠes au ďout des ďƌas Ƌue 
par un seul élève. 
Concernant la silhouette 6, les mêmes caractéristiques sont observables au niveau des 
bras et des mains. Les pieds ont été représentés par tous les élèves alors que la moitié des 
garçons de GS les avaient oubliés loƌs de l Ġ͛valuatioŶ diagŶostiƋue. 
La silhouette 1 a été complétée par tous les élèves. Les élèves de GS ont représenté les 
jambes en volume dans 87 % des cas alors que seulement 27% avaient utilisé cette 
représentation lors du dessin diagnostique. 
iii. Analyse des productions de Alix et de Léo dans la tâche de repérage et de 
représentation des éléments du corps manquants  
La production de Alix montre que tous les éléments attendus ont été ajoutés aux 
silhouettes (cf. annexe 10). Les jambes ont même été dessinées en volume, contrairement à 
Đe Ƌu͛elle avait utilisé comme représentation loƌs de l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue du dessiŶ du 
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bonhomme. Cela pourrait être mis en lien avec le travail fait en collectif, activité qui a permis 
aux élèves, au-delà de ŵettƌe eŶ ĠvideŶĐe l͛existence de deux segments constituant les 
jambes, de pƌeŶdƌe ĐoŶsĐieŶĐe de la foƌŵe, de l͛Ġpaisseuƌ de leuƌs membres par le biais de la 
palpatioŶ. Cet ĠlĠŵeŶt Ŷ e͛st ŵalgƌĠ tout pas oďseƌvaďle pouƌ les ďƌas, Ƌue Aliǆ Ŷ a͛ Đette fois 
pas oŵis, ĐoŶtƌaiƌeŵeŶt au dessiŶ. Il seŵďle Ƌu͛elle Ġpƌouve des diffiĐultĠs pouƌ situeƌ leur 
implantation sur le corps : les silhouettes 3 et 5 montrent des bras attachés à la taille voire au 
bassin. 
Léo semble, quant à lui, avoiƌ iŶtĠgƌĠ l͛eǆisteŶĐe de diffĠƌeŶts segŵeŶts daŶs les jaŵďes : 
la silhouette 1 a en effet été complétée par les cuisses, en volume, les mollets et les pieds. La 
silhouette 6 a quant à elle été complétée par les mollets et les pieds. Cette segmentation des 
membres Ŷ͛a, par contre, pas été marquée au niveau des bras. 
iv. Analyse globale des visages complétés  
Je peux observer que les joues ont été ƌepƌĠseŶtĠes paƌ ďeauĐoup d͛Ġlğves. CeĐi peut 
s͛eǆpliƋuer car nous avons, daŶs le Đadƌe des aĐtivitĠs d͛eǆpƌessioŶ Đoƌpoƌelle la seŵaiŶe 
précédente, évoqué les muscles des joues qui permettent de les faire bouger
13
. 
v. Analyse de la production de Léo dans la tâche de repérage et de 
représentation graphique des éléments du visage manquants 
L͛ aŶalǇse suivaŶte poƌte suƌ la pƌoduĐtioŶ de LĠo ;Đf. annexe 11). Hormis les cheveux sur 
le ĐiŶƋuiğŵe visage, LĠo Ŷ a͛ ajoutĠ auĐuŶ des éléments attendus sur les visages et ne voyait 
pas les ŵaŶƋues ŵġŵe loƌsƋue je l͛iŶteƌƌogeais puis réitérais ma question après Ƌu͛il ŵ͛ait 
décrit Đe Ƌu͛il avait pƌoduit. Il ŵ͛a indiqué Ƌu͛il avait dessiné les bras, les mains, les jambes et 
les pieds, des ĠlĠŵeŶts Ƌui Ŷ͛Ġtaient pas ici attendus. Il a ajouté Ƌu͛il avait dessiné le cou, 
que nous avions évoqué en classe comme une partie du corps qui permet à la tête de 
tourner. C͛est eŶ effet le Đas pouƌ ĐhaƋue visage, autouƌ desƋuels ƌaǇoŶŶeŶt Ƌuatƌe ŵeŵďƌes 
de tailles identiques ainsi que quatre extrémités. Je peux observer ici une représentation 
avancée du bonhomme têtard : sans tronc ŵais dotĠ d͛uŶ Đou.  
En se détachant de la fiche, je lui ai demandé de Ŷoŵŵeƌ les diffĠƌeŶtes paƌties d͛uŶ 
visage, tel Ƌu o͛Ŷ l͛a vu pƌĠĐĠdeŵŵeŶt. Il ŵ a͛ ŶoŵŵĠ en premier les joues et me les a 
montrées sur les visages puis a énuméré les yeux, le nez, la bouche, les oreilles, les cheveux. 
                                                             
13
 Cf. partie III.3.2 pages 46 et 47 
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Je lui ai demandé alors si tous les éléments ainsi évoqués étaient présents sur les visages et il 
ŵ͛a répondu paƌ l͛affiƌŵative. Je lui ai donc imposé de se concentrer uniquement sur le 
premier visage et lui ai demandé avec quelle partie du visage oŶ voit. Il ŵ͛a aloƌs répondu 
« les yeux » puis ŵ͛a ŵoŶtƌĠ, suƌ l͛iŵage, les sourcils : « Ils sont là. », puis il a pris son crayon 
pour représenter les yeux sous ses deƌŶieƌs paƌ deuǆ ĐeƌĐles. J a͛i pƌoĐĠdĠ de la même 
manière pour les autres parties du visage, c'est-à-dire en le questionnant en faisant 
référence aux sens : l͛odoƌat, le goût et l͛ouïe. 
vi. Eléments de conclusion 
Je peuǆ Ŷoteƌ, suite à l a͛ŶalǇse de Đe tƌavail, que les élèves perçoivent plus ce qui manque 
que ce qui est, soit de manière spontanée, soit grâce à ma relance. Le fait de proposer une 
aŵoƌĐe peƌŵet auǆ Ġlğves d͛avoiƌ aĐĐğs à uŶe ƌepƌĠseŶtatioŶ ŵeŶtale du schéma corporel 
Ƌui est eŶ Đouƌs de ĐoŶstƌuĐtioŶ et Ƌui Ŷ͛est eŶĐoƌe Ƌue diffiĐileŵeŶt ŵoďilisaďle daŶs le 
cadre de situations décontextualisées Ƌui deŵaŶde aloƌs uŶe ĐapaĐitĠ d a͛ďstƌaĐtioŶ 
importante. Il est difficile dans ce contexte de percevoir objectivement les savoirs construits 
et les progrès réalisés par les élèves dans la construction du schéma corporel. 
c) Découvrir certains éléments de la constitution de corps humain : les os 
et les muscles 
i. PƌĠseŶtatioŶ de l’aĐtivitĠ 
J͛ai ŵis eŶ plaĐe uŶe sĠaŶĐe ďasĠe suƌ la ƌeĐheƌĐhe doĐuŵeŶtaiƌe aǇaŶt pouƌ oďjeĐtif de 
connaître le rôle et la localisation des os et des muscles dans notre corps. Les enjeux de 
savoirs sont de prendre conscience que les os et les muscles sont situés dans l͛eŶseŵďle de 
Ŷotƌe Đoƌps et de Ŷotƌe visage et Ƌu͛ils seƌveŶt à ďougeƌ les diffĠƌeŶtes paƌties de Ŷotƌe Đoƌps 
(cf. annexe 6 séance 3). 
J͛ai doŶĐ oƌgaŶisĠ ϰ atelieƌs et ĐoŵpilĠ uŶ ĐeƌtaiŶs Ŷombres de documents pour chacun : 
des photogƌaphies d͛athlğtes, des dessins des muscles du visage et du corps entier, un dessin 
de squelette, des photographies des os du crâne, de la jambe et de la main, une radiographie 
de la main et des livres documentaires sur le sujet. Deux ateliers étaient dirigés et menés de 
la manière suivante : uŶ pƌeŵieƌ teŵps d͛observation libre et d͛eǆpƌessioŶ spoŶtaŶĠe, uŶ 
deuǆiğŵe teŵps d͛observation guidée paƌ le ƋuestioŶŶeŵeŶt de l͛adulte et uŶ deƌŶieƌ teŵps 
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de mise en relation entre les éléments observés sur les images et soi-même par la 
mobilisation et la palpation sur soi et sur ses camarades des éléments évoqués. 
ii. Analyse de l’aĐtivitĠ des Ġlğves 
Les élèves, placés en groupe, Ŷ͛ont pas éprouvé de difficultés particulières à situer sur 
eux les différentes parties observées sur les documents. La mobilisation des muscles du 
visage et la palpation sur soi de différents os ont particulièrement été reprises ensuite en 
regroupement. 
Cette séance a été vécue de manière remarquablement enthousiaste par les élèves qui 
semblaient fascinés de découvrir la paƌtie d͛euǆ-mêmes qui relève du mystère : Đe Ƌu͛il Ǉ a à 
l͛iŶtĠƌieuƌ de leuƌ eŶveloppe ĐhaƌŶelle doŶt l͛eǆisteŶĐe d o͛s et de ŵusĐles, pƌĠseŶts daŶs tout 
le corps et le visage. La découverte de la mâchoire, du menton et des orbites des yeux a 
passionné les Ġlğves, aiŶsi Ƌue la pƌise de ĐoŶsĐieŶĐe de l͛eǆisteŶĐe de la ĐoloŶŶe veƌtĠďƌale, 
palpée sur leurs camarades. 
iii. Eléments de conclusion 
Je peŶse Ƌue Đette sĠaŶĐe a ĠtĠ à la ďase d͛une réelle construction de savoirs et de prise 
de conscience, du fait de la dimension émotionnelle de l͛aĐtivitĠ des élèves lors de celle-ci. 
d) Comprendre le fonctionnement des mouvements relatifs des différents 
segments des membres, localiser les articulations 
i. PƌĠseŶtatioŶ de l’aĐtivitĠ 
Après une première phase de rappel concernant la nominalisation et la localisation des 
différentes parties du corps sur une silhouette cartonnée, je leur ai demandé la raison pour 
laquelle la silhouette présentée ne pouvait pas ďougeƌ. L͛oďjeĐtif était d Ġ͛voƋueƌ, suƌ Ŷotƌe 
corps, les endroits où ça plie (cf. annexe 6, sĠaŶĐe ϰͿ. J͛ai ŵoi-même apporté des éléments 
de réponse à ce questionnement car les élèves évoquaient spontanément, en référence à la 
sĠaŶĐe ŵeŶĠe pƌĠĐĠdeŵŵeŶt, l a͛ďseŶĐe de ŵusĐles et d͛os nécessaires pour le mouvement. 
Après une première observation et palpation en collectif des genoux et l͛appoƌt du 
vocabulaire « articulations » comme étant un mot générique pour parler des endroits du 
corps « où ça plie », les élèves ont été placés en binômes et devaient coller, sur une même 
silhouette cartonnée, des gommettes pour localiser les articulations. 
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ii. Analyse de la tâĐhe et de  l’aĐtivitĠ des Ġlğves 
Je me suis rendu compte que la silhouette proposée comportait des petites marques aux 
niveaux des genoux, des coudes et des chevilles
14
 et les élèves ont placé des gommettes sur 
ces marques sans faire référence aux articulations de leur corps. 
De manière générale, la recherche a été assez longue et cet exercice a été difficile pour 
certains élèves. Lilou L. en binôme avec Ninon et Alix en binôme avec Léopol ont eu des 
difficultés à distinguer les endroits où différents os se rejoignent pour former une 
articulation des endroits du corps qui « bougent » du fait de l͛eǆisteŶĐe de ŵusĐles telles Ƌue 
les joues, le nez, les yeux qui ont été dans leurs cas marqués par des gommettes. 
Je voulais mettre en évidence les articulations principales (coudes, genoux, poignets, 
chevilles, cou, épaules et hanches) ŵais ďeauĐoup d͛Ġlğves oŶt situĠ les aƌtiĐulations des 
doigts et des orteils qui avaient d͛ailleuƌs été observés en détail sur des radiographies lors de 
la séance précédente. 
iii. Eléments de conclusion 
Je me suis rendu Đoŵpte, daŶs Đette suĐĐessioŶ de sĠaŶĐes et daŶs l͛iŶteƌaĐtioŶ aveĐ la 
séquence menée en expression corporelle
15
, que des connaissances et une certaine prise de 
conscience de soi se développaient chez les élèves qui évoquaient ou représentaient, au fur 
et à mesure des journées, des éléments étudiés pƌĠĐĠdeŵŵeŶt. Il s͛agissait aloƌs de savoiƌs 
qui faisaient partie de mes objectifs de séances ŵais aussi d͛éléments découverts de manière 
individuelle et qui avaient plus particulièrement suscité leur intérêt et retenu leur attention. 
De Đette ĐoŶstatatioŶ, il ŵ͛appaƌaît ŶĠĐessaiƌe Ƌue je pƌoĐğde à une évaluation finale 
différée afin de me rendre compte de manière plus objective des progrès réalisés par les 
élèves, des connaissances et de la prise de conscience de soi et de son corps réellement 
construits. 
  
                                                             
14
 Ainsi que le montre la silhouette pƌoposĠe loƌs de l͛évaluation diagnostique, annexe 5 
15
 Cf. partie III.3.2 pages 46 et 47 
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e) Analyser, verbaliser, reproduire des postions relatives de différents 
segments du corps humain 
i. PƌĠseŶtatioŶ de l’aĐtivitĠ 
J͛ai utilisĠ diffĠƌeŶts suppoƌts et tƌavaillĠ eŶ Đlasse suƌ le passage d͛uŶe ƌepƌĠseŶtatioŶ à 
une autre pour figurer une position : passage d͛uŶe photogƌaphie d͛athlğte ou d͛uŶe positioŶ 
d͛uŶ paŶtiŶ aƌtiĐulĠ à la ƌepƌoduĐtioŶ phǇsiƋue d͛uŶe positioŶ et iŶveƌseŵeŶt. 
Un pantin articulé a été fabriqué par les élèves et utilisé dans ce cadre (un pantin de 
pƌofil pouƌ les GS et de faĐe pouƌ les MSͿ. J͛ai aussi utilisĠ le suppoƌt de la photogƌaphie pour 
garder en mémoire et décrire les positions prises par les élèves en réutilisant le vocabulaire 
des parties du corps et des articulations. 
ii. Analyse de l’aĐtivitĠ des Ġlğves 
L͛ eǆeƌĐiĐe de desĐƌiptioŶ des positioŶs a été difficile pour les élèves qui devaient alors 
utiliser le vocabulaire spatial pour décrire les positions relatives de différents segments du 
corps. 
Les descriptions se limitaient à des informations du type « la jambe est pliée/droite, le 
bras est plié/droit/en haut ». Les indications telles que « devant/derrière le corps » n͛oŶt pas 
été utilisées par les élèves. Il semble difficile pour eux de se représenter ces informations 
spatiales, cela faisant référence, sur les supports en deux dimensions proposés -le pantin 
articulé et les photographies de profil- à des postions respectivement droite/gauche par 
rapport au tronc. 
Certaines difficultés sont aussi apparues pour reproduire les positions des membres 
lorsque ceux-ci étaient pliés au niveau du coude ou du genou. De fait, le pantin proposé Ŷ͛a 
pas de limites au niveau de ces articulations. Léo ne réussit pas à reproduire la position des 
bras du sprinter lors du départ de sa course, vu de profil (cf. annexe 12). 
Les passages d͛uŶe ƌepƌĠseŶtatioŶ à uŶe autƌe pouƌ la ƌepƌoduĐtioŶ de positioŶs ont été 
l͛oĐĐasioŶ d͛uŶe vĠƌitaďle ƌeĐheƌĐhe paƌ les Ġlğves Ƌui hĠsitaient, ajustaient leurs positions 
où celles de leur pantin. Leurs yeux restaieŶt fiǆĠs suƌ le ŵodğle doŶt ils Ŷ͛arrivaient pas à se 
détacher. Il seŵďle Ƌu͛il leuƌ soit diffiĐile, apƌğs visualisation, de se représenter mentalement 
la position observée. Il aurait été intéressant de proposer la même activité en cachant, après 
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uŶ teŵps d͛observation attentive et de verbalisation paƌ l Ġ͛lğve, la photogƌaphie de la 
positioŶ Ƌu͛il leur était demandé de reproduire. 
3.2) Les situatioŶs visaŶt l’eǆpression et la verbalisation des 
sensations et des émotions 
J͛ai ŵis eŶ plaĐe plusieuƌs sĠaŶĐes daŶs le Đadƌe de l e͛ǆpƌessioŶ Đoƌpoƌelle Ƌui oŶt peƌŵis 
de réutiliser le vocabulaire des parties du corps et du visage. 
Je relaterai ici plus particulièrement les activités menées concernant la verbalisation et le 
mime des expressions et des seŶtiŵeŶts. Il s͛agit d͛aĐtivitĠs qui se sont déroulées en salle de 
motricité mais aussi en classe par la lecture et l͛Ġtude d͛alďuŵs16 , l͛oďseƌvatioŶ de 
photogƌaphies d͛iŶĐoŶŶus, de photogƌaphies d͛Ġlğves et l͛utilisatioŶ de Đaƌtes-images 
illustrant les différentes émotions et sentiments évoquées (fâché, fatigué, content, surpris, 
effrayé, triste, curieux, fier, embarrassé…Ϳ. 
Le pƌeŵieƌ oďjeĐtif suivi est de peƌŵettƌe auǆ Ġlğves d͛utiliseƌ leuƌ Đoƌps et leuƌ visage 
pour exprimer des sensations et des émotions. Le deuxième objectif est de comprendre le 
laŶgage ĠŵotioŶŶel et d Ġ͛voƋueƌ des seŶtiŵeŶts et des ĠŵotioŶs. 
Présentation et analyse des activités 
Les pƌeŵiğƌes aĐtivitĠs d͛eǆpƌessioŶ Đoƌpoƌelle se soŶt dĠƌoulĠes aveĐ le guidage de ŵa 
paƌole, je leuƌ doŶŶais aiŶsi des ĠlĠŵeŶts leuƌ peƌŵettaŶt de s͛iŵagiŶeƌ la situatioŶ. Les 
élèves devaient se déplacer sur « une planète où tout colle / tout est chaud/ tout est 
fƌoid…». La vaƌiĠtĠ des ŵouveŵeŶts Ġtait pauvƌe et la ĐapaĐitĠ eǆpƌessive du visage très peu 
utilisée. 
Après ce premier temps de travail sur les sensations, nous avons travaillé sur les 
émotions et les sentiments : les élèves devaient alors se déplacer sur « une planète où tout 
est triste/ heureux/ fatiguaŶt… ». Encore une fois, le visage était très peu utilisé. Après un 
temps de recherche collectif, certains élèves ont été invités à montrer leur réponse à la 
consigne, ce qui a peƌŵis d͛eŶƌiĐhiƌ les pƌopositioŶs sur les temps de productions 
individuelles. 
                                                             
16
 Parfois je me sens de Anthony Browne et Un loup dans le potager de Claire Bouiller et Quentin Gréban  
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Une phase enrichissante a été celle du mime des émotions. Un premier temps a été celui 
de la recherche individuelle puis collective des manières de les représenter avec le corps et le 
visage en les liant à la suggestion de situations particulières pouvaŶt l͛iŶduiƌe. Les élèves 
proposaient peu de situations et reprenaient celles évoquées par leurs camarades : « Je suis 
fâĐhĠ paƌĐe Ƌue ŵoŶ eŶfaŶt Ŷ͛a pas ƌaŶgĠ sa Đhaŵďƌe ». DaŶs uŶ deuǆiğŵe teŵps, j͛ai utilisĠ 
des cartes-images que les élèves tiraient au sort. Ils devaient ensuite faire deviner au reste de 
la Đlasse l͛ĠŵotioŶ représentée sur celle-ci. 
C͛est suƌtout l͛utilisatioŶ des photogƌaphies des Ġlğves Ƌui a peƌŵis de verbaliser sur les 
eǆpƌessioŶs du visage et aiŶsi de ƌĠaliseƌ des pƌogƌğs daŶs l͛utilisatioŶ eǆpƌessive du Đoƌps et 
du visage : la bouche et les yeux grands ouverts pour la surprise, les sourcils froncés pour la 
colère, etc. Ces observations ont malgré tout été particulièrement guidées par mon 
questionnement car les élèves éprouvaient des difficultés à indiquer pourquoi, selon eux, un 
visage exprimait une émotion donnée. 
J͛ai aussi oďseƌvĠ des diffiĐultĠs pouƌ les Ġlğves à ideŶtifieƌ les ĠŵotioŶs pƌġtĠes à uŶe 
peƌsoŶŶe iŶĐoŶŶue ou à uŶ peƌsoŶŶage d a͛lďuŵ. DaŶs Đe deƌŶieƌ Đas, ŵalgƌĠ le fait que nous 
ayons ĠtudiĠ eŶ dĠtail les diffĠƌeŶtes phases de l͛histoiƌe17 et évoqué les circonstances pour 
lesƋuelles le peƌsoŶŶage avait toutes les ƌaisoŶs d ġ͛tƌe fâĐhĠ, plusieurs élèves, à la vue de 
l͛iŵage du livƌe, oŶt iŶdiƋuĠ Ƌu͛il Ġtait, à Đe ŵoŵeŶt de l͛histoiƌe, ĐoŶteŶt. Je peŶse Ƌu͛il 
s͛agit eŶĐoƌe uŶe fois pouƌ les Ġlğves d͛uŶe diffiĐultĠ à se dĠĐeŶtƌeƌ : ils évoquent alors le 
relatif plaisir du moment que eux-mêmes éprouvent et ne prennent pas en compte les 
ĠlĠŵeŶts vĠĐus paƌ uŶ iŶdividu Ƌui Ŷ͛est pas euǆ-mêmes. 
Eléments de conclusion 
Les élèves n͛oŶt pas ŵoŶtƌĠ d͛appƌĠheŶsioŶ et oŶt fait pƌeuve d͛uŶ gƌaŶd iŶtĠƌġt pouƌ 
l͛aĐtivitĠ de ŵiŵes. Il est arrivé que certaines expressions ne soient pas trouvées mais les 
enfants « mimeurs » ne trouvaient pas alors les moyens de modifier leur expression pour 
faiƌe deviŶeƌ l͛ĠŵotioŶ. 
Au vu de leuƌs ĐoŵpoƌteŵeŶts, il Ŷe ŵe seŵďle pas s͛agiƌ d͛uŶ ďloĐage faĐe au gƌoupe. Il 
ŵ͛appaƌait Ƌu͛il s a͛git plutôt d͛uŶe diffiĐultĠ à peƌĐevoiƌ Đe Ƌue la positioŶ de leuƌ Đoƌps et de 
                                                             
17
 Un loup dans le potager de Claire Bouiller et Quentin Gréban 
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l͛eǆpƌessioŶ de leuƌ visage ĠvoƋue Đoŵŵe ŵessage et d͛uŶ dĠĐalage eŶtƌe l͛iŶteŶtioŶ et la 
connaissance explicite des moyens disponibles pour la réaliser. 
Une probable difficulté provient, il me semble, de la place limitée laissée dans la vie 
sociale à l͛eǆpƌessioŶ des seŶtiŵeŶts. Il est eŶ effet ĐouƌaŶt d e͛ŶteŶdƌe diƌe auǆ eŶfaŶts Ƌu͛ils 
ne doivent pas être fâchés, tristes ou apeurés ; autaŶt d͛ĠŵotioŶs peƌçues ŶĠgativeŵent et 
Ƌu͛il est ďieŶ souveŶt deŵaŶdĠ de ƌefouleƌ, ďieŶ Ƌue Đelles-ci soient ressenties comme telles 
paƌ l͛iŶdividu.  
3.3) Le repérage de soi et des objets daŶs l’espaĐe 
AiŶsi Ƌue je l a͛i ĠvoƋuĠ loƌs de l͛aĐtivitĠ de ƌepƌoduĐtioŶ des positions18, j͛ai ƌetƌouvĠ les 
mêmes diffiĐultĠs ĐoŶĐeƌŶaŶt les ĐapaĐitĠs de ƌepĠƌage daŶs l͛espaĐe dans le cadre de 
séances spécifiques. 
Les difficultés rencontrées par les élèves 
Le ƌepĠƌage de l e͛ŶfaŶt et le plaĐeŵeŶt d o͛ďjets par rapport à soi n͛oŶt pas été sources de 
grandes difficultés lorsque le vocabulaire était compris mais le repérage par rapport à 
d͛autƌes ƌepğƌes Ƌue soi a posé plus de problèmes ainsi que le repérage de positions relatives 
(placer un objet devant/derrière un autre). De nombreux élèves inversaient en effet les 
positions lorsque je leur demandais de se placer devant/derrière et plus encore lorsque la 
consigne était de se placer sur/sous un objet. 
Il semble très diffiĐile pouƌ les jeuŶes eŶfaŶts de ĐoŶstƌuiƌe d a͛utƌes ƌepğƌes Ƌue euǆ-
mêmes. Ceci peut-être lié à la difficulté de décentration Ƌu͛ils ĠpƌouveŶt, Ƌui Ŷ͛est pas 
uniquement physique mais aussi psychologique et qui est observable dans de nombreux 
contextes. 
DĠĐouveƌte d’uŶ alďuŵ visaŶt la dĠĐeŶtƌatioŶ 
Dans le même sens, j͛ai fait dĠĐouvƌiƌ auǆ Ġlğves un album de jeunesse, Agathe19, qui 
évoque le cheminement d'une petite fourmi sur le corps d'un jeune garçon. L͛auteuƌ utilise 
des métaphores pour le vocabulaire corporel : auĐuŶe paƌtie du Đoƌps ou du visage Ŷ͛est ainsi 
citée dans le texte (par exemple, les cheveux sont "une véritable forêt de lianes", le sourcil 
                                                             
18
 Cf. partie III.3.1.e page 45 
19
 Agathe de Pascal Teulade et Jean-Chaƌles SaƌƌaziŶ ;ĠditioŶs L Ġ͛Đole des loisiƌs ; ĐolleĐtioŶ LutiŶ PoĐheͿ 
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"un buisson", la narine "une cachette" et le doigt de l'enfant "un monstre énorme, sans yeux, 
sans bouche"Ϳ. J͛ai lu uŶe pƌeŵiğƌe fois l a͛lďuŵ saŶs ŵoŶtƌeƌ les illustƌatioŶs, les Ġlèves ont 
donc avec plaisir imaginé le paƌĐouƌs d͛uŶe fouƌŵi daŶs uŶ tƌğs gƌaŶd espaĐe, peuplĠ de 
ŵoŶstƌes iŶƋuiĠtaŶts. LoƌsƋue j͛ai pƌoĐĠdĠ à la leĐtuƌe de l͛alďuŵ aveĐ les illustƌatioŶs, les 
élèves ont été pour la plupart perplexes, se rendant compte que la fourmi était seulement en 
train de se déplacer sur un petit garçon mais ne percevant pas les rapports de tailles 
induisant des notions subjectives de petit et grand. 
4) BilaŶ des situatioŶs d’appƌeŶtissages et perspectives 
4.1) Mise en évidence des difficultés rencontrées par les élèves et 
des éléments ayant favorisé les progrès 
Je souhaite iĐi, d͛uŶe ŵaŶiğƌe sǇŶthĠtiƋue, répertorier les objectifs Ƌue j͛ai suivis en 
classe et les mettre en lien avec les difficultés rencontrées par les élèves ainsi que les 
éléments qui ŵ͛oŶt seŵďlĠ favoriser le dépassement de ces difficultés. 
Objectifs Difficultés et erreurs fréquentes 






-Inversion entre cils et sourcils 
-Localisation du coude, du menton 
-Hésitations 
-Répétition de comptines 
-Localisation/mobilisation lors de 





segments du corps 
-Implantation des bras au milieu 
du tronc 
-Non-segmentation des membres 
en deux parties 
-Répétition de la manipulation 
d͛ĠlĠŵeŶts sǇŵďolisaŶt les 
différentes parties du corps 




éléments du visage 
-Identification des manques d͛uŶe 
ƌepƌĠseŶtatioŶ iŶĐoŵplğte d͛uŶ 
visage 
-Référence aux organes sensoriels 
-Apports des activités de mimes 
des expressions et des émotions 
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Connaître le rôle 
et la localisation 
des os et des 
muscles 
-Représentation des muscles 
comme étant liés à la force 
physique 
-Localisation des muscles 
uniquement dans les bras et les 
jambes 
-Emerveillement de la découverte 
-Mise en relation des éléments 
observés sur les supports 
documentaires et son propre 
corps 
-Mobilisation et palpation sur soi 
et sur les autres 
Connaître le rôle 
et la localisation 
des articulations 
-Manque de représentation du 
corps comme un ensemble 
cohérent et cohésif 
-Non-représentation des 
articulations dans les productions 
-Connaissance du vocabulaire 
-Mobilisation et palpation 
Décrire une 
position 
-Inversion des positions relatives 
des différents segments 
-Connaissance du vocabulaire 
spatial 
-Compétences dans le domaine du 






position avec un 
pantin articulé 
-Prise en compte simultanée de la 
position relative de différents 
segments 
-Mise en mémoire de la position 
observée 
-Capacité à décrire une position 
Utiliser son corps 
et son visage pour 
mimer une 
émotion 
-Utiliseƌ l͛eŶseŵďle des ĐapaĐitĠs 
expressives du corps 
-Modifier/faire évoluer la position 
des éléments de son corps ou de 
son visage 
-Référence à des situations vécues 
paƌ l͛eŶfaŶt 
-Confrontation à la « lecture » par 






-Identifier explicitement les 
éléments qui expriment une 
émotion 
-Se décentrer 
-Considérer les émotions dites 
« négatives » 
-Connaissance du vocabulaire 
pour parler du corps et du visage 
-Activités de mimes 
-Utilisation de photographies 
d͛Ġlğves 
-Observation de photographies 
par un questionnement guidée de 
l͛eŶseigŶaŶt 
 
Tableau 3 - Bilan synthétique des objectifs suivis lors des séances, des difficultés et des 
éléments favorables aux progrès 
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4.2) Conclusion et perspectives 
Le tableau précédent me permet de mettre en évidence les différents éléments, facteurs 
de progrès selon moi dans la connaissance du corps et de la conscience de soi : 
- Connaissance du vocabulaire pour parler des parties du corps et du visage, pour 
décrire 
- Etablissement de liens entre les perceptions sensorielles et les parties du visage 
associées 
- Répétition de consignes guidées associant nominalisation et localisation 
- Manipulation de formes pour construire le corps humain 
- Palpation sur soi et sur les autres, assoĐiĠe à l͛oďseƌvation guidée de supports 
documentaires 
- Observation et description guidée de photographies d͛Ġlğves 
- Pƌise eŶ Đoŵpte du ƌesseŶti et du vĠĐu ĠŵotioŶŶel de l͛iŶdividu 
- Connaissance du vocabulaire spatial 
- Compétences dans le repérage spatial prenant en compte d a͛utƌes ƌepğƌes Ƌue soi 
Les différents éléments ici évoqués me semblent donc être indispensables au 
dĠveloppeŵeŶt de la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel Đhez l͛eŶfaŶt. Il appaƌait de Đe ĐoŶstat 
Ƌue l͛hǇpothğse de la ŶĠĐessaiƌe pluridisciplinarité se vérifie afin de poursuivre efficacement 
l͛oďjeĐtif suivi. Les ĐoŵpĠteŶĐes laŶgagiğƌes Ŷe doiveŶt pas ġtƌe ŶĠgligĠes et favoƌiseŶt 
grandement les progrès. De même, la prise de conscience par le toucher des différents 
éléments qui constituent le corps humain est un grand moteur de développement des 
compétences et des connaissances. 
D͛uŶe ŵaŶiğƌe gĠŶĠƌale, la ƌĠfĠƌeŶĐe à soi, à soŶ vĠĐu et à soŶ ƌesseŶti est uŶ ĠlĠŵeŶt 
important. Ces éléments sont en même temps moteurs d a͛ppƌeŶtissages ŵais sont aussi 
parfois limitants. Je peuǆ daŶs Đe seŶs avaŶĐeƌ Ƌu͛il est ŶĠĐessaiƌe de ďieŶ se ĐoŶŶaîtƌe pouƌ 
ensuite être en capacité de se décentrer. 
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Il ŵe seŵďle Ƌu͛il auƌait ĠtĠ ŶĠĐessaiƌe Ƌue je tƌavaille eŶ Đlasse de ŵaŶiğƌe plus 
importante sur le développement des compéteŶĐes spatiales des Ġlğves. Il s a͛git d͛uŶe 
diffiĐultĠ ŵajeuƌe pouƌ les Ġlğves d͛ĠvoƋueƌ des positioŶs ƌelatives daŶs l͛espaĐe, ĐapaĐitĠ 
ŶĠĐessaiƌe pouƌ se ƌepƌĠseŶteƌ soŶ Đoƌps eŶ ŵouveŵeŶt daŶs l͛espaĐe. 
Je peŶse Ƌu͛il est doŵŵage Ƌue je Ŷ a͛ie pas utilisé un outil qui me semble pourtant très 
intéressant pour développer la connaissance du corps et la conscience de soi. Il s͛agit du 
miroir dont le bénéfice aurait été, il me semble, important dans le cadre des différentes 
sĠaŶĐes Ƌue j a͛i proposées. Ces miroirs peuvent être utilisés de manière spécifique pour 
certaines activités mais aussi être mis à disposition de manière libre dans la classe 
;l͛utilisatioŶ du ŵiƌoiƌ ŵe paƌait d͛ailleuƌs tƌğs iŶtĠƌessaŶte pouƌ d a͛utƌes appƌeŶtissages tels 
que le développement de la conscience phonologique). DaŶs le Đadƌe d͛aĐtivitĠs spĠĐifiƋues, 
eŶ plus de l͛utilisatioŶ de photogƌaphies ou de l͛oďseƌvatioŶ suƌ les autƌes, le ŵiƌoiƌ aurait pu 
être un support complémentaire pour la localisation des différentes parties du corps, du 
visage et des articulations, la description des positions relatives des différents segments du 
corps liée « en direct » au ressenti physique. Le miroir aurait aussi été un outil profitable 
pouƌ l͛eǆpĠƌiŵeŶtatioŶ des ĐapaĐitĠs eǆpƌessives de soŶ Đoƌps et de son visage.  
5) Evaluation finale eŶ fiŶ d’appƌeŶtissage 
5.1) PƌĠseŶtatioŶ du Đadƌe et des oďjeĐtifs de l’aŶalǇse 
Coŵŵe je l͛ai ĠvoƋuĠ pƌĠĐĠdeŵŵeŶt daŶs la Đadƌe de ŵa « conclusion générale suite à 
l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue ŵeŶĠe »20 , la pƌoĐĠduƌe d͛ĠvaluatioŶ fiŶale est celle de la 
représentation graphique du bonhomme. Elle a eu lieu 1 mois après la fin du projet 
pluridisciplinaire de ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel, soit ϲ ŵois apƌğs l͛ Ġ͛valuatioŶ 
diagnostique (ED). 
Cette analyse a été réalisée à partir du dessin de 23 élèves de la classe : 5 garçons de MS, 
6 garçons de GS, 3 filles de MS et 9 filles de GS. 
 
 
                                                             
20
 Cf. partie III.2 page 33 
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Analyser les progrès des élèves 
Le premier objectif de cette analyse est de comparer et de mesurer de manière 
quantitative les progrès réalisés par les élèves en tenant compte des mêmes items que ceux 
de l͛ED21. 
L͛ aŶalǇse des ƌĠsultats se feƌa daŶs uŶ pƌeŵieƌ teŵps de ŵaŶiğƌe gloďale afiŶ de ŵettƌe 
en évidence, d͛uŶe paƌt,  l Ġ͛volutioŶ gĠŶĠƌale des Ŷotes oďteŶues et, d͛autƌe paƌt, les items 
dont la notation a le plus évoluée. 
CoŶĐeƌŶaŶt le pƌeŵieƌ poiŶt, l a͛ŶalǇse statistiƋue des doŶŶĠes de l͛ED seloŶ les Đlasses 
d͛âge ŵoŶtƌe un progrès moyen attendu de 2,5 points sur 6 mois sans action pédagogique 
spécifique (cf. tableau suivantͿ. L͛ hǇpothğse Ƌue je souhaite iĐi vĠƌifieƌ est Ƌue les pƌogƌğs 
des élèves sont quantitativement supérieurs à 2.5 points, grâce aux situations 
d͛appƌeŶtissages Ƌue j͛ai ŵises eŶ œuvƌe eŶ Đlasse.  




Age en mois    
  
45 à 49 mois 9,0 
  
50 à 54 mois 9,7 
  
55 à 59 mois 11,5 
  
60 à 64 mois 13,7 
  
65 à 69 mois 17,3 
Ecart moyen entre chaque classe d'âge 2,1 
Evolution par mois 0,4 
Progrès attendus sur 6 mois 2,5 
 
Tableau 4 - Progrès attendus dans la notation des dessins du ďoŶhoŵŵe seloŶ l’ĠvaluatioŶ 
diagnostique 
AŶalǇseƌ la vaƌiatioŶ de l’iŶflueŶĐe des faĐteuƌs « sexe » et « âge/niveau » après la mise 
eŶ œuvƌe d’uŶe aĐtioŶ pĠdagogiƋue 
Le deuǆiğŵe oďjeĐtif est d o͛ďseƌveƌ les différences de notation selon deux facteurs : 
l͛âge/le niveau d͛uŶe paƌt et le sexe d͛autƌe paƌt. Je souhaite vĠƌifieƌ, Đoŵŵe je l͛iŶdiƋuais 
daŶs ŵa ĐoŶĐlusioŶ gĠŶĠƌale, Ƌue les situatioŶs d a͛ppƌeŶtissages peƌŵetteŶt, eŶ diŵiŶuaŶt 
la part de l͛iŶflueŶĐe des eǆpĠƌieŶĐes peƌsoŶŶelles des eŶfaŶts, de ƌĠduiƌe les diffĠƌeŶĐes 
eŶtƌe les tƌaŶĐhes d͛âge et entre les sexes. 
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Les diffĠƌeŶĐes oďseƌvĠes eŶtƌe les seǆes ĠtaieŶt tƌğs iŵpoƌtaŶte loƌs de l͛ED, Đoŵŵe le 
rappelle le tableau  suivant qui met particulièrement en évidence les écarts de notation en ce 
qui concerne les items « visage ». L͛ aŶalǇse statistiƋue de l Ġ͛valuatioŶ fiŶale doit doŶĐ ŵettƌe 
en évidence, afin de valider mon hypothèse, un écart de notation inférieur à 5,0 points pour 
la note globale, inférieur à 3,0 points pour la note des items « visage » et inférieur à 2,1 
points pour la note des items « corps ». 
 Filles (GS) Garçons (GS) 
Ecart observé en valeur 
absolue (en 
pourcentage) 
Note globale 17,2 12,2 5,0 (41%) 
Note des items « visage » 6,3 3,3 3,0 (90%) 
Note des items « corps » 10,9 8,8 2,1 (23%) 
Tableau 5 – Mise en évidence des écarts de notation selon le sexe du dessin du 
ďoŶhoŵŵe loƌs de l’ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue 
Aussi, eŶ Đe Ƌui ĐoŶĐeƌŶe l͛iŶflueŶĐe de l â͛ge, l͛ĠĐaƌt ŵoǇeŶ eŶtƌe les Đlasses d͛âge suite à 




J͛aŶalǇseƌai eŶsuite plus paƌtiĐuliğƌeŵeŶt l͛ĠvolutioŶ des ĠĐaƌts seloŶ le seǆe et l â͛ge/le 
niveau dans la fréquence de représentation de chacun des items remarquables. 
5.2) Analyse globale des items validés et comparaison avec 
l’ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue 
a) Analyse des notes globales et de leur évolution 
D͛après une première observation générale de ce qui a été produit par les élèves, les 
pƌogƌğs ƌĠalisĠs eŶtƌe le dessiŶ de l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue ;EDͿ et l͛ĠvaluatioŶ fiŶale ;EFͿ 
sont particulièrement remarquables pour de nombreux élèves (cf. annexe 13). 
La note la plus élevée est de 26 et la plus basse est de 5 (cf. annexe14). L͛ ĠĐaƌt eŶ valeuƌ 
absolue de 21 points est le même que celui observé lors de l͛ED. La moyenne générale de 
                                                             
22
 Cf. tableau 4 page 53 
 - 55 -  
 
19,7 est par contre supérieure de 6,7 points à Đelle de l͛ED, soit une augmentation relative de 




Je peux observer une évolution variable selon les élèves. Aussi, je note que près de 70% 
des élèves montrent des progrès supérieurs à ceux attendus sur le temps écoulé et que près 
de 32% des élèves montrent des progrès considérables avec un écart de plus de 10 points 
entƌe l͛ED et l Ġ͛valuatioŶ fiŶale. 
J͛ai ŵalgƌĠ tout oďseƌvĠ une faible évolution négative des notes globales de certains 
élèves : les élèves ayant régressés montrent des écarts de -1 à -4 points et représentent 
moins de 14% de l͛effeĐtif de la Đlasse (cf. annexe 15). 
b) Evolution de la représentation des différentes parties du corps et du 
visage 
EŶ dehoƌs de la ƌepƌĠseŶtatioŶ des Ġpaules Ƌui Ŷe ĐoŶĐeƌŶe toujouƌs Ƌu͛uŶ seul Ġlğve, 
tous les items concernés par la représentation des éléments du corps et du visage ont 
progressés dans leur fréquence de représentation (cf. tableau suivant). 
AuĐuŶ iteŵ Ŷ͛Ġtait ƌepƌĠseŶtĠ paƌ l͛eŶseŵďle des Ġlğves loƌs de l͛ED ŵais, lors de l͛EF, la 
tête, les yeux et les jambes sont dessinés par 100% des élèves. 
Les éléments représentés par au moins 75% des élèves sont au nombre de 10 et sont, 
daŶs l͛oƌdƌe dĠĐƌoissaŶt de fƌĠƋueŶĐe : la tête, les yeux et les jambes -évoqués 
précédemment-, le tronc (96%), la bouche et les bras (96%), les pieds (97%), les doigts et les 
mains (91%) et les cheveux (83%). Loƌs de l͛ED, Đette ƌepƌĠseŶtatioŶ à plus de 75% ne 
concernait que 5 items : la tête, les yeux et les jambes, le tronc et la bouche. 
Les progrès particulièrement remarquables concernent la représentation des doigts (+54 
points), des mains (+45 points), des oreilles (+35 points), des vêtements (+31 points), des 
cheveux (+29points), des bras et des pieds (+25 points). 
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Graphique  9 – Evolution de la fréquence de représentation de différents items 
 
c) AŶalǇse de l’ĠvolutioŶ de la représentation des membres 
i. Evolution de la fréquence de représentation des membres 
Aucun dessin ne montre des membres segmentés laissant apparaître les articulations 
telles que les genoux et les coudes. 
Une différence apparaît toujours entre la fréquence de représentation des membres 
supérieurs et des membres inférieurs : Les membres inférieurs restent représentés plus 
fréquemment que les membres supérieurs, comme le montre le graphique suivant mais 
l͛ĠĐaƌt est beaucoup moins sensible Ƌue loƌs de l͛ED. 
 





















Jambes Pieds Bras Mains 
Evaluation diagnostique (septembre) Evaluation finale (mars) 
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ii. Forte augmentation de la représentation des membres en volume 
La représentation des membres en deux dimensions était faible loƌs de l͛ED et les dessiŶs 
montraient pour la plupart des bonhommes filiformes. Une évolution particulièrement 
remarquable concerne les jambes et les bras avec une augmentation relative de la fréquence 
de représentation en deux dimensions de 182% pour les jambes et de 139% pour les bras.  
 
Graphique  11– Evolution de la fréquence de représentation en deux dimensions des membres 
5.3) Analyse des progrès réalisés par deux élèves-cibles dans le 
dessin du bonhomme 
L͛ aŶalǇse Đoŵparée des dessins du bonhomme des deux élèves-cibles montre une 
évolution notable (cf. annexes 13 et 16). L͛ augŵeŶtatioŶ ƌelative du Ŷoŵďƌe d͛iteŵs est 
importante pour Alix (+67%) et est considérable pour Léo (+163%) ce qui les place tous les 
deux dans une évolution supérieure à la moyenne de la classe. L͛ augŵeŶtatioŶ la plus 
importante concerne les items du corps : +367% pour Léo et +117% pour Alix. Concernant la 
représentation du visage, les progrès sont de +40% pour Léo et de +17% pour Alix. 
a) Le dessin du bonhomme de Léo 
La grande différence concerne, pour Léo, le passage de la représentation du bonhomme-
têtard à un bonhomŵe dotĠ d͛uŶ tƌoŶĐ diffĠƌeŶĐiĠ, de mains et de pieds aux extremités des 









Pieds Mains Jambes Bras 
Evaluation diagnostique (septembre) Evaluation finale (mars) 
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proportions correctes. Les pieds sont quant à eux desssinés en deux dimensions, recouverts 
de chaussures à travers lesquelles, par transparence, sont visibles des orteils. 
Léo représente des yeux qui respectent des proportions ordinaires. Je note aussi, en ce 
Ƌui ĐoŶĐeƌŶe le visage, l͛appaƌitioŶ des Đheveuǆ ŵais la dispaƌitioŶ du Ŷez. 
b) Le dessin du bonhomme de Alix 
La paƌtiĐulaƌitĠ de la ƌepƌĠseŶtatioŶ gƌaphiƋue de Aliǆ loƌs de l͛ED ĐoŶĐeƌŶait l͛aďseŶĐe 
de bras et de représentation en deux dimensions des membres présents et de leurs 
eǆtƌĠŵitĠs. L͛ ĠvaluatioŶ fiŶale ŵoŶtƌe uŶe appaƌitioŶ des bras, des mains et des doigts ainsi 
Ƌu͛uŶ passage à la ƌepƌĠseŶtatioŶ eŶ deuǆ diŵeŶsioŶs pouƌ les jaŵďes, les pieds et les 
ŵaiŶs. Le poiŶt Ƌui Ŷ͛est plus validĠ loƌs de l͛EF paƌ Aliǆ ĐoŶĐeƌŶe le ƌespeĐt de la pƌopoƌtioŶ 
entre la tête et le tronc. 
5.4) Analyse de l’ĠvolutioŶ de l’iŶflueŶĐe du faĐteuƌ « sexe » 
L͛ aŶalǇse seƌa iĐi faite uniquement sur les représentations du bonhomme des élèves de 
GS afiŶ d͛ĠĐaƌteƌ le faĐteuƌ de l͛âge. 
a) Analyse globale des écarts entre les sexes 
Les garçons ont obtenu une note globale moyenne de 20,7 et les filles celle de 21,1. La 
note globale des filles Ŷ͛est donc supérieure à celle des garçons que de 0,4 point soit 
seulement 2%. Cette valeur était de 5,0 points soit 41% loƌs de l͛ED. 
Comme le montre le tableau suivant, les progrès réalisés par les garçons ont nettement 
supérieurs, que ce soit en valeur absolue ou en valeur relative. Les notes globales des 
gaƌçoŶs loƌs de l͛EF soŶt eŶ effet supĠƌieuƌes de ϳϬ% eŶ ŵoǇeŶŶe à Đelles oďteŶue loƌs de 
l͛ED. 
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  Note moyenne globale Progression 
  septembre mars Absolue Relative 
Sexe 
Garçons 12,2 20,7 +8,5 points +70% 
Filles 17,2 21,1 +3,9 points +23% 
Ecart 
Absolu 5,0 points 0,4 points   
Relatif 41% 2%   
 
Tableau 7 – Evolution de l’ĠĐaƌt eŶtƌe les seǆes et pƌogƌessioŶ seloŶ le sexe 
 
Les écarts de représentations des différents éléments du corps et du visage diminuent 
doŶĐ daŶs l͛eŶseŵďle. Cette ƌĠduĐtioŶ d͛ĠĐaƌt est paƌtiĐuliğƌeŵeŶt ƌeŵaƌƋuaďle daŶs la 
ƌepƌĠseŶtatioŶ des pieds, des ŵaiŶs, des doigts et des dĠtails de l͛œil, des cheveux et de la 
chevelure. 
b) Inversion des écarts 
Une autre différence partiĐuliğƌe eŶtƌe les seǆes Ƌue j͛avais pu oďseƌveƌ loƌs de l͛ED 
concernait la représentation des pieds et des mains où les filles affichaient une fréquence de 
ƌepƌĠseŶtatioŶ supĠƌieuƌe ƌespeĐtiveŵeŶt de ϲϭ et de ϱϬ poiŶts. L͛ EF ŵoŶtƌe ŵaiŶteŶaŶt 
Ƌue les gaƌçoŶs ƌepƌĠseŶteŶt tous ses ĠlĠŵeŶts aloƌs Ƌu͛ils ne sont dessinés que par 89% des 
filles. 
Aussi, j͛avais observé un net écart dans la représentation des membres en volume, les 
garçons affichant dans ce domaine des meilleures notations que les filles. Cet ĠĐaƌt s͛est 
remarquablement diminué et même inversé, comme le montre le tableau suivant. 
 
Evaluation diagnostique de 
septembre 
Evaluation finale de mars 
Jambes Bras Jambes Bras 
Filles GS 11% 11% 67% 56% 
Garçons GS 50% 33% 50% 50% 
 
Tableau 8 – Evolution de la fréquence de représentation des membres en deux dimensions 
selon le sexe dans les dessins du bonhomme des GS 
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Loƌs de l͛ED, uŶ seul ĠlĠŵeŶt ;les ǇeuǆͿ Ġtait ƌepƌĠseŶtĠ plus fƌĠƋueŵŵeŶt paƌ les 
gaƌçoŶs. Ils soŶt, loƌs de l͛EF, au Ŷoŵďƌe de ϲ et ĐoŶĐeƌŶe, Đoŵŵe je l Ġ͛voƋuais, les pieds et 
les ŵaiŶs ŵais aussi les doigts, les dĠtails de l͛œil et les oƌeilles. Ces deux derniers éléments 
Ŷ͛ĠtaieŶt pouƌtaŶt dessiŶĠs paƌ auĐuŶ des gaƌçoŶs loƌs de l͛ED. 
Le seul ĠlĠŵeŶt Ƌui Ŷ a͛ ĠtĠ ƌepƌĠseŶtĠ paƌ auĐuŶ des gaƌçoŶs Đoncerne les vêtements, 
hormis dans le dessiŶ d͛un Ġlğve Ƌui ŵ͛a indiqué être « déguisé en Iron Man ». Il s͛agit d͛uŶ 
dessiŶ Ƌue je Ŷ a͛i pas pƌis eŶ Đoŵpte daŶs ŵoŶ aŶalǇse statistiƋue. 
 
Graphique 12 – Evolution des écarts absolus dans la fréquence de représentation des parties  
du corps et du visage entre les sexes 
c) Analyse de la représentation du visage et du corps 
J͛avais oďseƌvĠ uŶe diffĠƌeŶĐe tƌğs iŵpoƌtaŶte eŶ Đe Ƌui ĐoŶĐeƌŶe la ƌepƌĠseŶtatioŶ du 
visage : ϵϬ% d͛iteŵs « visage »  validés en plus par les filles. L͛ EF ŵoŶtƌe uŶe Ŷette 
diŵiŶutioŶ de l͛ĠĐaƌt eŶtƌe les seǆes daŶs la ƌepƌĠseŶtatioŶ du visage avec une note 
moyenne de 7,2 pour les garçons qui ont ainsi progressé de 3, 9 points et une note de 8,0 
pour les filles, progressaŶt de ϭ,ϳ poiŶts. L͛ĠĐaƌt ƌelatif est aiŶsi toŵďĠ à ϭϮ%. 
CoŶĐeƌŶaŶt la ƌepƌĠseŶtatioŶ des ĠlĠŵeŶts du Đoƌps, la teŶdaŶĐe s͛iŶveƌse ŵġŵe aveĐ 










Ecarts septembre Ecarts mars 
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Graphique 13– Evolution des écarts relatifs entre les filles et les garçons dans la fréquence de 
représentation de différents items 
 
5.5) Analyse de l’ĠvolutioŶ de l’iŶflueŶĐe du faĐteuƌ « âge/niveau » 
a) Analyse globale des notes obtenues selon le niveau 
Les notes globales des MS vont de 5 à 22 avec une moyenne de 17,5. Cette moyenne est 
ainsi supérieure à Đelle oďteŶue loƌs de l͛ED24 de 8,1 points soit 86%. Les notes globales des 




Ces doŶŶĠes ŵoŶtƌeŶt uŶe diŵiŶutioŶ de l͛ĠĐaƌt eŶtƌe les âges : de 5,8 points en 
septembre soit une note des GS supérieure de 62% à celle des MS, l͛ĠĐaƌt toŵďe à ϯ,ϰ poiŶts 
soit 19%, apƌğs la ŵise eŶ œuvƌe des situatioŶs d͛appƌeŶtissages. 
b) Analyse de l’ĠvolutioŶ des Ŷotes pour une tranche d’âge donnée 
J͛ai pƌoĐĠdĠ à la ĐoŵpaƌaisoŶ les pƌoduĐtioŶs gƌaphiƋues d͛eŶfaŶts diffĠƌeŶts ŵais d͛uŶ 
ŵġŵe âge doŶŶĠ au teŵps ĐoŶsidĠƌĠ. Les  Ŷotes oďteŶues pouƌ uŶe tƌaŶĐhe d͛âge doŶŶĠe 
sont nettement supérieures apƌğs la ŵise eŶ œuvƌe du pƌojet, aiŶsi Ƌue le ŵoŶtƌe le 
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 Note ŵoǇeŶŶe gloďale des MS loƌs de l͛ED : 9,4 
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Note globale Note des items "visage" Note des items "corps" 
septembre mars 
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graphique suivant. Les progrès réalisés dans le temps du projet pour une tƌaŶĐhe d͛âge 
donnée vont ainsi de ϱ,ϯ poiŶts jusƋu͛à ϳ,ϯ poiŶts. 
 
Graphique 14– Note globale obtenue pour uŶe tƌaŶĐhe d’âge doŶŶĠe au temps T 
L͛ aŶalǇse statistiƋue ŵeŶĠe suƌ les dessiŶs loƌs de l͛ED a permis de mettre en évidence un 
écart moyen de 2,1 points entre chaque tranche d͛âge. Celui-ci tombe à 0,9 points au mois 
de mars, ainsi que le montre le tableau suivant. 




la note moyenne 
pour une classe d'âge 
donnée 
  
Age en mois  
en sep-
tembre en mars 
 
  45 à 49 mois 9,0   
  
 
  50 à 54 mois 9,7 17,0 7,3 
 
  55 à 59 mois 11,5 18,3 6,8 
 
  60 à 64 mois 13,7 19,0 5,3 
 
  65 à 69 mois 17,3 24,0 6,8 
 
  70 à 74 mois   20,5 
  
 
Au teŵps T… 
     Ecart moyen entre chaque classe d'âge 2,1 0,9 
  Evolution par mois 0,4 0,2 
  Progrès attendus sur 6 mois 2,5 
    









45 à 49 mois 50 à 54 mois 55 à 59 mois 60 à 64 mois 65 à 69 mois 70 à 74 mois 
Evaluation diagnostique Evaluation finale 
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c) Evolution des écarts dans la fréquence de représentation des éléments 
du visage et du corps selon le niveau 
Hormis les détails de l͛œil qui sont dessinés par 7 GS mais par aucun MS, les écarts 
absolus ont globalement diminué, notamment dans la représentation des jambes qui sont 
dessinés par tous les élèves, quelque soit le niveau considéré.  Les ƌĠduĐtioŶs d͛ĠĐaƌts soŶt 
aussi particulièrement remarquables dans la représentation des mains, des doigts, des bras 
et des pieds. La fréquence de représentation des vêteŵeŶts s͛iŶveƌse, ĠtaŶt aloƌs plus 
iŵpoƌtaŶte Đhez les MS loƌs de l͛EF. 
 
Graphique 15 – Evolution des écarts absolus entre les niveaux dans la fréquence de 
représentation de différents éléments du corps et du visage 
 
J͛avais ŵis eŶ évidence une différence notable qui concernait la représentation des 
membres en deux dimensions, beaucoup plus fréquente dans les dessins des GS que dans 
ceux des MS. Il Ŷ͛appaƌaît pas, suite à l͛aŶalǇse des dessiŶs de l͛EF, de grande variation car les 
élèves ont progressé de la même manière en ce qui concerne la représentation des bras et 










écart en septembre 
écart en mars 
 - 64 -  
 
IV- Discussion suƌ les effets de l’aĐtioŶ pĠdagogiƋue 
ŵise eŶ œuvƌe 
1) RĠsuŵĠ et sǇŶthğse de l’aŶalǇse Đoŵpaƌative des 
dessins du bonhomme 
Une importante progression générale 
L͛ aŶalǇse Đoŵpaƌative statistiƋue et iŶdividuelle ŵoŶtƌe uŶe Ŷette ĠvolutioŶ positive des 
notes globales des élèves avec une moyenne générale supérieure de 6,7 points, les progrès 
pour uŶe Đlasse d͛âge donnée allant de 5,3 à 7,3 points. La progression est la plus importante 
pour les élèves de MS avec une note moyenne supérieure de 8,1 points soit 86% par rapport 
à l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue. Les pƌogƌğs soŶt aussi particulièrement remarquables pour les 
garçons de GS avec une note moyenne supérieure de 8,5 points soit 70% par rapport à 
l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue.  
Une remarquable progression dans la représentation de certains items 
Hormis la représentation des épaules, tous les items ont progressé positivement. 
Certains items montrent une évolution tout à fait remarquable : les mains et les doigts avec 
une augmentation en valeur absolue de plus de 40 points, les oreilles, les vêtements, les 
cheveux, les bras et les pieds avec une évolution de plus de 25 points. 
Certains éléments sont maintenant repƌĠseŶtĠs paƌ tous les Ġlğves. Il s͛agit de la tġte, des 
yeux et des jambes. Aussi, 10 items sont validés par plus de 75% alors que seulement 5 
l͛ĠtaieŶt loƌs de l͛ED. Il Ŷ͛appaƌaît plus de ďoŶhoŵŵe tġtaƌd filifoƌŵe et seulement deux 
élèves de MS omettent encore la représentation du tronc. 
Aucune évolution dans la représentation de la segmentation des membres 
Aucun élève ne représente la segmentation des membres ni la présence des coudes et 
des genoux. Les membres inférieurs sont toujours plus fréquemment représentés que les 
membres supérieurs mais l͛ĠĐaƌt a diŵiŶuĠ. La ƌepƌĠseŶtatioŶ des ŵeŵďƌes eŶ deuǆ 
dimensions a plus que doublé pour les bras et a presque triplé pour les jambes. 
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Une diminution considérable de l’iŶflueŶĐe du facteur « sexe » 
J͛ai oďseƌvĠ uŶe Ŷette diŵiŶutioŶ de l͛ĠĐaƌt entre les notes globales selon le sexe, qui est 
passé de + 41% pour les filles à seulement 2%. La ƌĠduĐtioŶ de l͛ĠĐaƌt est spectaculaire 
loƌsƋue j͛isole les iteŵs liĠs à la ƌepƌĠseŶtatioŶ du visage : l͛ĠĐaƌt passe de ϵϬ% à ϭϮ%. J͛ai pu 
Ŷoteƌ l͛iŶveƌsioŶ des écarts pour certains items, dont la note globale pour les items liés à la 
représentation du corps qui se trouve alors légèrement inférieure pour les filles. Il en est de 
même pour la  représentation des membres en deux dimensions qui étaient beaucoup plus 
fréquente chez les garçons que chez les filles loƌs de l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue du mois de 
septembre. 
UŶe foƌte diŵiŶutioŶ de l’iŶfluence du facteur « âge/niveau » 
J͛ai aussi oďseƌvĠ uŶe Ŷette diminution des écarts selon le niveau des élèves, les notes 
globales moyennes des GS passant de + 62% par rapport aux MS à seulement +19%. L͛ Ġcart 
entre les classes  d͛âges est passé quant à lui de 2,1 à 0,9 points. La diminution des écarts de 
fréquence de représentation et de validation des items entre les niveaux concerne la 
majorité des éléments du corps et du visage.  
2) Interprétation des résultats 
Les progrès constatés sont nettement supérieure aux 2,5 points attendus sans action 
pédagogique. Cette première considération montre que les apports des situations 
d͛appƌeŶtissages ŵises eŶ œuvƌe daŶs le Đadƌe de ŵoŶ pƌojet pluridisciplinaire sont réels. 
Ces appoƌts soŶt d a͛utaŶt plus importants pour les enfants qui présentaient des notes basses 
dues au manque de vécu expérientiel et émotionnel en rapport avec le corps que sont les 
plus jeunes enfants et les garçons. 
Les résultats montrent eŶ effet Ƌu͛il est possiďle, paƌ uŶe ŵise eŶ œuvƌe didactique et 
pédagogique adaptée, de faire progresser les élèves dans la construction du schéma corporel 
et de ƌĠduiƌe l͛iŶflueŶĐe des faĐteuƌs iŶdividuels tels Ƌue l͛âge et le seǆe. 
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3) Limites de la recherche et critiques méthodologiques 
L͛ ĠvaluatioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel, aiŶsi Ƌue je l͛ai ĠvoƋuĠ pƌĠĐĠdeŵŵeŶt26, est complexe. 
Compte-teŶu des iŶfoƌŵatioŶs appoƌtĠes paƌ d͛autƌes ďiais d͛ĠvaluatioŶ, je ŵe suis iĐi 
liŵitĠe, loƌs de l Ġ͛valuatioŶ fiŶale, à Đelle de la ƌepƌĠseŶtatioŶ gƌaphiƋue des Ġlğves. Il est 
néanmoins à considérer les limites d͛uŶe telle pƌoĐĠduƌe Ƌui Ŷ͛eǆĐlut pas ĐeƌtaiŶs faĐteuƌs 
individuels, psychologiques et de compétences grapho-motrices, qui influent pourtant sur la 
production finale. 
 Un autre élément à considérer dans mon étude concerne l͛échantillon utilisé comme 
source de mon analyse statistique. Cet échantillon s͛avğƌe limité de par sa taille et pauvre du 
fait du manque de variété dans la population considérée. Les élèves provenant tous de la 
même école, ils sont tous issus globalement du même environnement social. Je peux 
iŵagiŶeƌ Ƌue l͛iŶflueŶĐe du facteur sexe peut, par exemple, être variable selon les milieux 
socioprofessionnels dont les élèves sont issus. 
Une régression dans la représentation graphique du bonhomme a été observée pour 
ĐeƌtaiŶs Ġlğves eŶtƌe l Ġ͛valuatioŶ diagŶostiƋue et l͛évaluation finale. Ceci montre que la 
construction du schéma corporel est longue et sa structuration est fragile. L͛ĠvaluatioŶ fiŶale 
Ƌue j͛ai ŵise eŶ plaĐe Ŷ͛a eu lieu Ƌu͛un mois après la fin des situatioŶs d͛appƌeŶtissages 
spécifiques inscrites dans mon projet. Il auƌait ĠtĠ iŶtĠƌessaŶt d Ġ͛valueƌ suƌ uŶ teŵps plus 
important les acquisitions réelles des élèves.  
  
                                                             
26
 Cf. page 13. 




Les enjeux que revêtent la connaissance de son corps et la conscience de soi sont 
iŵpoƌtaŶts pouƌ le dĠveloppeŵeŶt de l͛eŶfaŶt et les appƌeŶtissages de l͛Ġlğve. 
AiŶsi Ƌue je l Ġ͛voƋuais daŶs les pƌeŵieƌs teŵps de ŵoŶ Ġtude, il apparaît une grande 
variabilité chez les individus daŶs la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel. J͛ai pu 
particulièrement mettre en évidence l͛iŶflueŶĐe prépondérante de faĐteuƌs tels Ƌue l͛âge et 
le sexe, en lien avec la variabilité des expériences dans le monde physique et social et des 
ĐoŵpoƌteŵeŶts d͛iŵitation du genre. Les filles montraient ainsi une construction du schéma 
corporel remarquablement plus évoluée que les garçons, particulièrement en ce qui 
concerne la représentation du visage. 
La construction du schéma corporel se fait progressivement et est liée eŶ paƌtie à l â͛ge de 
l͛eŶfaŶt ĐoŶsidĠƌĠ, teŶaŶt Đoŵpte de soŶ stade de dĠveloppeŵeŶt ĐogŶitif. C e͛st pouƌƋuoi 
l͛aŵĠlioƌatioŶ de la ĐoŶŶaissaŶĐe du Đoƌps et de la ĐoŶsĐieŶĐe de soi doit ġtƌe ŵeŶĠe à 
l͛ĠĐole ŵateƌŶelle tout au loŶg du ĐǇĐle eŶ ŵettaŶt eŶ œuvre des actions pédagogiques 
pluridisciplinaires et des démarches variées afin que chaque enfant puisse trouver dans cette 
diversité et cette complémentarité des éléments pour évoluer selon ses besoins et ses 
capacités. 
AfiŶ de pouƌsuivƌe l͛oďjeĐtif de Đonstruction du schéma corporel en classe de maternelle, 
uŶe ŵise eŶ œuvƌe pĠdagogiƋue peƌtiŶeŶte doit iŶĐluƌe des appƌeŶtissages ŶotioŶŶels, des 
expériences sensorielles et motrices liées à la veƌďalisatioŶ et au ƌepĠƌage daŶs l͛espaĐe, des 
jeuǆ d e͛ǆpƌession corporelle et tenir compte du vécu émotionnel et affectif de l͛eŶfaŶt. 
J͛ai pu ŵettƌe eŶ ĠvideŶĐe Ƌue la ĐoŶŶaissaŶĐe du voĐaďulaiƌe liĠ au Đoƌps Ŷ͛est pas le 
gage d͛uŶe ĐoŶstƌuĐtioŶ avaŶĐĠe du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel. Ce voĐaďulaiƌe doit ġtƌe utilisĠ daŶs uŶ 
contexte qui fait sens, pour anticiper un geste, décrire la position relative des différentes 
parties du Đoƌps daŶs l e͛spaĐe ou se représenter une action motrice. 
L͛ ĠvaluatioŶ de la ĐoŶstƌuĐtioŶ du sĐhĠŵa Đoƌpoƌel ĠtaŶt Đoŵpleǆe, il ĐoŶvieŶt de Đhoisiƌ 
des critères pertinents qui permettent de prendre des informations suffisantes afin de 
pouvoiƌ jugeƌ de l͛iŵpaĐt des situatioŶs d a͛ppƌeŶtissages pƌoposĠes. 
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Cette Ġtude ŵ͛a ŵoŶtƌĠ Ƌu͛il est possiďle, paƌ uŶ Đhoiǆ judiĐieuǆ de ŵises eŶ œuvƌe 
pĠdagogiƋues, d a͛ugŵenter considérablement la connaissance du corps et la conscience de 
soi chez les élèves de maternelle ainsi que de réduire les effets des facteurs individuels tels 
Ƌue le seǆe et l͛âge.  
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Dessin 7 3 4 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 6 3 3 1 1 1 1 1 1
Dessin 10 7 3 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 10 7 3 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Dessin 1 1 0 1
Modelage 4 4 0 1 1 1 1
Dessin 12 10 2 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 10 9 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Dessin 10 6 4 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 3 0 3 1 1 1
Dessin 8 8 0 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 10 7 3 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Dessin 10 6 4 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 7 3 4 1 1 1 1 1 1 1
Dessin 14 10 4 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 10 6 4 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Dessin 11 8 3 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 6 6 0 1 1 1 1 1 1
Dessin 9 8 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Modelage 8 7 1 1 1 1 1 1 1 1 1
Dessin 5 4 1 1 1 1 1 1
Modelage 7 6 1 1 1 1 1 1 1 1
Tom











 - 76 -  
 
Annexe 5 – Dessins supports de l Ġ͛valuatioŶ diagŶostiƋue ;ƌepƌoduits eŶ foƌŵat AϯͿ 
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Annexe 6 - Fiche de préparation de séquence dans le domaine de la découverte du monde : 
« Le corps humain » 
Cycle 1 Niveau : GS/MS 
DOMAINE : DECOUVRIR LE MONDE 
Découvrir le vivant 
 
Titre de la séquence : Le corps humain 
6 séances 
 
Objectif général : Construire le schéma corporel 
 
COMPETENCES :  
- Connaître les parties du corps humain et du visage, les nommer, les situer 
- Utiliser des représentations schématiques du corps humain 
- Savoir de quoi sont constitués nos membres : les os et les muscles 
- Connaître le rôle des articulations, les nommer, les situer 
 
Séance 1 – Le bonhomme en pièces détachées 40mn 
Séance 2 – Le visage en pièces détachées (en demi-groupe) 40 mn 
Séance 3 – Où sont situés les muscles et les os ? 45 mn 
Séance 4 – Où ça plie ? 40 mn 
Séance 5 – Les positions du corps - 30 mn 
Séance 6 a)– Construction du  pantin articulé 45 mn  
Séance 6 b) – Manipulation du  pantin articulé 35 mn (MS et GS séparé) 
 
PROGRAMMATION DES SITUATIONS 
 
Séance 1 – Le bonhomme en pièces détachées 40mn 
Objectif : Savoir reconstitueƌ l’oƌgaŶisatioŶ des segŵeŶts du Đoƌps huŵaiŶ 
Vocabulaire : 
MS : Bras, mains, jambes, pieds, tête 
GS : +  cuisses, mollets 
Matériel : 
- Matériel de construction : fléxo 
- Grandes formes au tableau 
- Pantin rigide (utilisée ensuite pour la localisation des articulations, il sera collé sur une af-
fiche) 
- Etiquettes : tête, tronc, bras, main, jambe, pied, cuisse, mollet, avant-bras 
- Fiche « silhouettes incomplètes » 




Manipulation individuelle, observation sur les autres, représentation schématique, discussions 
 
Phases Rôle du maître Rôle de l’Ġlğve 
1) ‘eĐoŶstitutioŶ d͛uŶ 
Đoƌps saŶs ŵodğle ϱ͛ 
Individuel 
Eléments de construction 
« Avec les pièces de construction que 
vous avez, vous allez reconstituer un 
bonhomme » 
 
Aider à la représentation schématique, 
forme parties du corps 






Reconstitution du corps 
aveĐ ŵodğle ϭϬ͛ 
 
Par deux 
« ‘egaƌdeƌ ŵaiŶteŶaŶt Đe Ƌu͛à fait votƌe 
camarade, et regardez votre camarade, 
vous pouvez modifier votre bonhomme» 
 
Aider à faire des analogies, faire 
verbaliser 
Echanger, Observer sur 
un camarade 
l͛adĠƋuatioŶ de sa 
représentation 
Modifier son bonhomme 
3) VeƌďalisatioŶ ϳ͛ 
Regroupement au tableau 
Grandes formes en papier 
 
Faire verbaliser : nommer les parties du 
corps et lien entre les différentes parties 
du corps 
Placer les formes en 
papier au bon endroit 
pour reconstituer un 
bonhomme 
Indiquer les parties du 
corps attachées entre 
elles 
4) Garder une trace écrite 
ϱ͛ 
Regroupement au tableau 
Pantin rigide et étiquettes 
Demander à situer les parties du corps 
sur le pantin 
 
Valider les réponses 
 
Coller les étiquettes 
Placer les étiquettes au 
bon endroit 
5) Compléter des sil-
houettes ϭϬ͛  
Individuel 
Fiche présentant des 
silhouettes incomplètes 
Proposer de regarder sur son voisin Compléter les parties 
manquantes des 




Séance 2 – Le visage en pièces détachées (en demi-groupe) 40 mn 
Objectif : Savoiƌ ƌeĐoŶstitueƌ l’oƌgaŶisatioŶ des éléments du visage 
Vocabulaire : 
MS : cheveux, yeux, bouche, oreille, front, menton, joues 
GS : + cils, sourcils 
Matériel : 
- Matériel de construction 
- Feutre tableau 
- AffiĐhe visage aveĐ flĠĐhage dĠjà fait ;l͛affiĐhe seƌa utilisĠe pouƌ les ĐiŶƋ seŶsͿ 
- Etiquettes : cheveux, yeux, bouche, oreille, front, menton, joue, cils, sourcil 
- Fiche « visages incomplets » 
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Déroulement : 
Manipulation individuelle, observation sur les autres, représentation schématique, discussions 
 
Phases Rôle du maître Rôle de l’Ġlğve 
1) ‘eĐoŶstitutioŶ d͛uŶ vi-
sage sans support et sans 
ŵodğle ϭϬ͛ 
Individuel 
Eléments de construction 
(fléxo) 
« Avec le matériel de construction que 
vous avez, vous allez faire un visage » 
 
Aider à la représentation schématique, 
forme parties du corps 
Utiliser le matériel, 
rapprocher différents 
éléments pour 
reconstituer un visage 
2) Reconstitution du visage 
aveĐ ŵodğle ϱ͛ 
Par deux 
 
« Regarder votre camarade ou 
regardez-vous dans le miroir et vérifier 
le visage que vous avez reconstitué» 
 
Aider à faire des analogies, faire 
verbaliser 
Observer sur un 
Đaŵaƌade l͛adĠƋuatioŶ 
de sa représentation 
 
Modifier et compléter 
son visage 
3) Verbalisation et repré-
seŶtatioŶ gƌaphiƋue ϭϬ͛ 
Regroupement au tableau 
 
 
Faire verbaliser : nommer les parties du 
visage et faire décrire leur localisation. 
DessiŶeƌ la foƌŵe d͛uŶ 
visage : un grand ovale 
 
Compléter le visage en y 
dessinant les différents 
éléments au bon endroit 
 
4) Gaƌdeƌ uŶe tƌaĐe ĠĐƌite ϱ͛ 
Regroupement au tableau 
Affiche et étiquettes 
Demander à situer les parties du corps 
 
Valider les réponses 
 
Coller les étiquettes 
Placer les étiquettes au 
bon endroit 
5) Compléter des visages 
ϭϬ͛  
Individuel 
Fiche présentant des visages 
incomplets 
Proposer de regarder sur son voisin Compléter les parties 
manquantes des visages 
en les dessinant 
 
 
Séance 3 – Où sont situés les muscles et les os ? 45mn 
Objectif : Savoiƌ Ƌue les os et les ŵusĐles soŶt situĠs daŶs l’eŶseŵďle de Ŷotƌe Đoƌps et de Ŷotƌe 
visage (dont pieds et mains) et que chacun porte un nom 
 Savoir que les muscles servent à bouger les parties de notre corps : marcher mais aussi faire 
uŶ souƌiƌe… 
Vocabulaire : 
Os, muscles, squelette 
Déroulement : 
4 ateliers de recherche : observation, description, palpation, mobilisation 
Matériel : 
- Livres documentaires (3) 
- Photos de squelettes, des os de la main, de crâne 
- Photos des muscles du corps et du détail des muscles du visage 
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- Photos d͛athlğtes 
- Radiographie de la main 
 
ATELIER 1 :  
Observation de livres documentaires, supports vrais 
ATELIER 2 : 
Observation de photos (squelette, os visage et mains), palpation des os sur le corps 
ATELIER 3 :  
Observation de photos (muscles du corps entier, de la jambe, du visage), palpation et mobilisation 
ATELIER 2 : 
OďseƌvatioŶ de photos d͛athlğtes, desĐƌiptioŶ, palpatioŶ et ŵoďilisatioŶ des ŵuscles sur le corps 
 
Phases Rôle du maître Rôle de l’Ġlğve 
1) Lancement de la re-
ĐheƌĐhe ϱ͛ 
Questionnement 1 : de quoi est fait 
notre corps ? 
Q 2 : où sont situés les os et les 
muscles ? 
Emettre des hypothèses 
S͛appƌopƌieƌ le 
questionnement 2 
2) Présentation des ateliers 
de ƌeĐheƌĐhe ϱ͛ 
Il faut chercher les informations qui 
vont permettre de répondre à la 
question : où sont situés les muscles 
et les os ? 
Situer les ateliers dans la 
classe. 
3) Phase de ƌeĐheƌĐhe ϮϬ͛ Orienter les recherches Prendre des informations 
paƌ l͛oďseƌvatioŶ, la 
verbalisation, la palpation et 
la mobilisation 
4) Phase collective de mise 
eŶ ĐoŵŵuŶ ϭϬ͛ 
Institutionnaliser ce qui a été 
découvert 
+ questionnement : à quoi servent 
les muscles ? 
Enoncer ce qui a été 
découvert dans les ateliers 
5) Trace écrite PƌĠseŶteƌ l͛affiĐhage  
 
 
Séance 4 – Où ça plie ? 40 mn 
Objectif : Connaître le rôle et la localisation des articulations 
Vocabulaire : 
MS : Cou, coudes, genoux 
GS : + Epaules, poignets, hanches, chevilles 
Matériel : 
- Pantin rigide 
- Grosses gommettes 
- Pantin articulé 
Déroulement : 
Echange collectif, palpation et mouvement 
Après une séance de motricité 
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Phases Rôle du maître Rôle de l’Ġlğve 
1) ‘appel ϱ͛ 
Regroupement au grand tableau 
Pantin rigide 
Vérifier le vocabulaire 
acquis 
Rappeler le nom des 
différentes parties du 
corps et localiser 
2) Mise en évidence de la nécessité des 
aƌtiĐulatioŶs ϱ͛ 
Echange collectif 
Faire émerger un 
questionnement : 
Qu͛est-ce qui nous permet 
de bouger ? 
Pourquoi notre pantin ne 
peut pas bouger ? 
 
 
Evoquer le rôle des jambes 
et des bras 
Evoquer les endroits où ça 
plie 
 
3) Localisation et mobilisation des arti-
ĐulatioŶs suƌ soi ϭϱ͛ 
Collectif, debout autour du grand 
tableau 
Induire des mouvements, 
faire verbaliser 
Bouger les bras/les 
jambes/la tête/le buste 
pour sentir où ça plie. 
Mettre la main sur les 
articulations, sentir la 
limite de certaines 
articulations (coude, 
genou) 
4) Localisation des articulations sur le 
paŶtiŶ ƌigide ϱ͛ 
Coller les gommettes aux 
endroits indiqués et 
nommés 
Nommer et situer les 
articulations 
5) Le paŶtiŶ aƌtiĐulĠ ϱ͛ Présenter la représentation 
schématique de profil 
Lever le bras du pantin 
 
Un élève se place de profil, 
lğve le ďƌas… 
 
6) Trace écrite 





Séance 5 – Les positions du corps - 30 mn 
Objectif : Décrire une position et mobiliser son corps pour reproduire une position du pantin 
articulé (profil) 
Vocabulaire : 
MS : Cou, coudes, genoux 
GS : + Epaules, poignets, hanches, chevilles 
+vocabulaire spatial 
Matériel : 
- Pantin rigide collé sur affiche 
- Etiquettes : Cou, coudes, genou, épaules, poignets, hanches, chevilles 
- 4 Photos de sportifs 
- Pantin articulé 
 
Déroulement : 
Observation, description, et mouvement 
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Phases Rôle du maître Rôle de l’Ġlğve 
1) ‘appel ϱ͛ 
Regroupement au tableau 
Pantin rigide collé sur affiche 
Vérifier le vocabulaire 
acquis 
 
Coller les étiquettes 
« articulations » 
Rappeler le nom des différentes 
parties du corps et des 
différentes articulations 
Les localiser 
2) Décrire des positions prises 
paƌ des spoƌtifs ϱ͛ 
Photographies 
Echange collectif 
Aider à verbaliser et 
s͛assuƌeƌ de l͛utilisatioŶ du 
vocabulaire adéquat 
Décrire les positions en utilisant 
le vocabulaire appris 
 
3) Reproduire la position du 
spoƌtif ϭϱ͛ 
Regroupement 
Deux élèves au tableau *4 
VĠƌifieƌ l͛eǆaĐtitude 
Rappeler les limites des 
coudes et genoux (limites 
de la représentation) 
1_Prendre la position 
 
1_Manipuler le pantin pour lui 
faire prendre la position 
4) Reproduire la position du pan-
tiŶ ϱ͛ 
Regroupement 
Un élève au tableau *4 
Mettre le pantin dans une 
position donnée 
Aider à verbaliser et 
s͛assuƌeƌ de l͛utilisatioŶ du 
vocabulaire adéquat 
Décrire la position 
Prendre la position 
 
Séance 6 a)– Construction du  pantin articulé 45 mn  
Objectif :  Construire un pantin articulé en associant les différents segments du corps  
  Reproduire une position avec son pantin 
Vocabulaire : … 
Matériel : 
- Eléments du pantin (mains et pieds sont attachés) : 
- MS : 5 éléments (2bras, 2 jambes, tronc- tête) 4 attaches 
- GS : 10 éléments (2 avant-bras, 2 bras, 2 cuisses, 2 mollets, 1 tronc, 1 tête) 9 attaches 
- 180 Attaches parisiennes 
- Pics et tapis 
- Fiche technique 
Déroulement : 
Observation, description, construction 
 
Phases Rôle du maître Rôle de l’Ġlğve 
1) Rappel de la fiche tech-
ŶiƋue ϱ͛ 
Présentation du matériel Identifier le matériel qui 
sera nécessaire 
2) Construction du pantin 
ϰϬ͛ 
Aider au découpage, à repérer les 
différents éléments, à la construction 
Couper les éléments 
 
Mettre, sans les attacher, 
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Séance 6 b) – Manipulation du  pantin articulé 35 mn (MS et GS séparé) 
Objectif : Reproduire une position donnée avec son pantin 
Vocabulaire : … 
Matériel : 
- Pantins individuels 
- Pantin articulé de la classe 
- Fiche « position » par groupe pour les MS 
- Fiche « position » par groupe pour les GS 
Déroulement : 
Observation, description et manipulation 
 
1) Utilisation du pantin pour reproduire 
uŶe positioŶ ϭϬ͛ 
 
MS –Reproduire une position de face 
GS – Reproduire une position de profil 
 
Faire garder une 
position par un élève 
Décrire la position 
 
Manipuler le pantin pour 
reproduire une position 
donnée 
2) Utilisation du pantin pour reproduire 
une position donnée par une photo 
ϭϬ͛ 
 
MS –Reproduire une position de face 
GS – Reproduire une position de profil 
 
Montrer les photos, 
aider à la verbalisation 
Décrire la positon des 
sportifs 
3) Utilisation du pantin pour reproduire une 
position représentée  schématiquement 
ϭϱ͛ 
 
MS –Reproduire une position de face 
GS – Reproduire une position de profil 
Vérifier la position 
donnée au pantin 
Proposer à un élève de 
prendre la position 
Manipuler le pantin pour 
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Annexe 7 – Photogƌaphies ƌepƌĠseŶtaŶt des pƌoduĐtioŶs d͛Ġlğves daŶs le Đadƌe de la 
séquence « Le corps humain », séance 1 « Le bonhomme en pièces détachées » : Léo, 
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Annexe 8 – Photographie du matériel utilisé lors de la phase collective de la séance 1 « Le 
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Annexe 9 - Retranscription de la synthèse collective de la séance 1 « Le bonhomme en pièces 
détachées » : « Les jambes et les bras sont constituées de deux parties » 
Retranscription d’uŶe sĠƋueŶĐe d’eŶƌegistƌeŵeŶt 
Découverte du monde, séquence « Le corps humain » 
Légende des prises de paroles : 
PE – L͛ eŶseigŶaŶt, ŵoi-même 
E – Un élève non identifié sur la bande sonore 
EE – Plusieurs élèves 
 
Ϭ͛ϬϬ͛  Manipulation en binôme 
ϭϳ͛ϬϬ͛͛ PE Retour en collectif au tableau 
On va maintenant faire ensemble, avec ce matériel là, reconstituer un corps 
humain avec toutes ces figures là. Je vais me décaler pour que vous puissiez 
toutes les voir. Voilà. 
Alors on va reconstituer notre corps humain. Il y a différentes figures, différentes 
formes. On va chercher déjà la figure, la forme qui va le mieux représenter le 
ŵilieu du Đoƌps Ƌu͛oŶ appelle le tƌoŶĐ. Coŵŵe uŶ tƌoŶĐ d͛aƌbre, on appelle ça le 
tronc. Quelle est la figuƌe Ƌu͛oŶ va pouvoiƌ utiliseƌ Ƌui ƌepƌĠseŶte le ŵieuǆ le 
milieu du corps, le tronc ? 
Alors Tom, tu te lèves. Je vais décaler ça, ça va être plus pratique. 
Alors quelle est la figuƌe…  (Tom saisit le grand rectangle) Aloƌs pouƌƋuoi d͛apƌğs 
toi Đ͛est la figuƌe Ƌui ĐoƌƌespoŶd le ŵieuǆ ? 
ϭϴ͛Ϭϰ͛͛ Tom PaƌĐe Ƌue Đ͛est Đoŵŵe uŶ tƌoŶĐ d͛aƌďƌe. 
 PE PaƌĐe Ƌue Đ͛est Đoŵŵe uŶ tƌoŶĐ d͛aƌďƌe. C͛est iŶtĠƌessaŶt ça. PaƌĐe Ƌue Đ͛est la 
plus grande parmi toutes les formes ? On va utiliser celle-ci. Je la mets au milieu. 
Merci Tom, retournes à ta place. 
Maintenant, on va utiliser toutes ces autres formes pour représenter notre corps 
humain. 
Aloƌs, Ƌu͛est-Đe Ƌu͛oŶ va Ǉ ajouteƌ ? 
On a le milieu du corps mais tous ça, ça fait pas un corps humain. 
 EE Non. 
 PE On va rajouter quoi Léa ? 
ϭϴ͛ϯϱ͛͛ Léa La tête. 
 PE La tête. Tu te lèves et tu vas choisir la forme qui représente le mieux selon toi. Tu 
la prends et tu la places … au bon endroit. 
D͛aĐĐoƌd, aloƌs tu l͛as ŵise où la tġte ? 
 Léa Là. 
 PE Avec des mots. Comment tu peux dire ? Elle est où la tête ? 
 Léa Euh… Je sais plus. 
 PE Tu sais pas dire ? Alors, elle est où la tête ? Par rapport au corps ? 
 E En haut. Sur le cou. 
 PE En haut, sur le Đou, elle est eŶ haut du tƌoŶĐ. La tġte est eŶ haut. OŶ Ŷ͛a toujouƌs 
pas un bonhomme complet. On va rajouter quoi maintenant ? 
 Alix Les pieds. 
 PE Alors tu viens au tableau. (Alix saisit la forme appropriée au pied) Tu as vu un 
pied. (Alix place le pied sous le tronc et prend la deuxième forme identique) Un 
autre pied. 
 Malya Mais il faut mettre les jambes avec. 
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 PE Alors, il y a une remarque. 
 Léopol Faut mettre les jambes avec ! 
 PE MalǇa Ŷous as dit, tu ƌestes à ta plaĐe pouƌ l͛iŶstaŶt MalǇa. 
 Alix Les jambes avec. 
 PE MalǇa dit Ƌu͛il ŵaŶƋue les jaŵďes Aliǆ. Aloƌs, les jambes. On va les mettre où ? 
Malya tu viens au tableau ? 
 Malya Je vais les mettre ici les jambes. 
 PE Donc on va les mettre sous le corps. Sous le milieu du corps et au dessus des 
pieds. Aloƌs, Ƌu͛est Đe Ƌu͛oŶ va pouvoiƌ utiliseƌ pouƌ les jaŵďes ? (Malya cherche 
parmi les formes proposées) 
Alors tu hésites entre celles-ci et celles-là. C͛est Ƌuoi la diffĠƌeŶĐe eŶtƌe les 
deux ? 
 Malya PaƌĐe Ƌu͛eŶ fait oŶ a deuǆ ŵoƌĐeauǆ auǆ jambes. 
ϮϬ͛Ϯϯ͛͛ PE PaƌĐe Ƌu͛oŶ a deuǆ ŵoƌĐeauǆ auǆ jaŵďes. ‘egaƌdez Đe Ƌu͛elle Ŷous eǆpliƋue 
Malya. Tu te mets face à tout le monde. Alors, tu dis ce que tu viens de me dire à 
l͛iŶstaŶt, à tous le ŵoŶde ? 
 Malya On a deux pièces aux jambes. 
 PE Malya dit Ƌu͛oŶ a deuǆ piğĐes auǆ jaŵďes. 
 Carla PaƌĐe Ƌu͛il Ǉ a deuǆ os. 
 PE Parce que ? 
 Carla PaƌĐe Ƌu͛il Ǉ a deuǆ os. 
 PE Parce que, tu dis, il y a deux os. La jambe est faite en deux morceaux. Est-ce que 
tu peux toucher les deux morceaux ? Tu vas toucher juste sur une jambe. Choisis 
une jambe. Tu vas choisir une jambe. Sur celle-là. Alors, il est où le premier 
morceau ? 
 Carla Il est là. (Carla montre sa cuisse) 
 PE D͛aĐĐoƌd. Et le deuǆiğŵe ? 
 Carla Il est là. (Carla montre son mollet) 
Ϯϭ͛ϬϬ͛͛ PE D͛aĐĐoƌd. C͛est iŶtĠƌessaŶt Đe Ƌu͛elle Ŷous dit. Elle Ŷous dit Ƌue ĐhaƋue jaŵďe 
est faite en deux morceaux. Y a une partie qui est en haut.  
 Malya Et une partie qui est en bas. 
 PE Et une partie qui est en bas. 
 Malya Une partie en haut, une partie en bas. 
 PE La paƌtie eŶ haut, oŶ l͛appelle la Đuisse. 
 Malya Et l͛autƌe, la jaŵďe. 
 PE Et l͛autƌe paƌtie, oŶ va dire le mollet. Et tout ça, ça forme la jambe. Donc, on a 
bien une jambe qui est faite en deux parties. 
Alors, utilise les formes dont tu as besoin pour montrer que notre corps humain 
est fait avec deux jambes, et chaque jambe est faite en deux parties… Je vais 
remonter un petit peu paƌĐe Ƌue Đ͛est uŶ tƌğs gƌaŶd ďoŶhoŵŵe. Vas-Ǉ … DoŶĐ, 
Malya, elle est en train de mettre notre bonhomme avec des jambes en deux 
parties.  
Est-ce que vous pouvez me montrer la première partie de la jambe, la cuisse. On 
peut ƌesteƌ assis, oŶ Ŷ͛a pas ďesoiŶ de se leveƌ pouƌ l͛iŶstaŶt. La Đuisse, elle est 
où la cuisse ? 
 E Là. 
  C͛est la paƌtie Ƌui est eŶ haut, ƌegaƌde ďieŶ AuƌĠlie. C͛est  la paƌtie Ƌui est eŶ 
haut. La deuxième cuisse est là. Maintenant, la deuxième partie de nos jambes, 
Đ͛est le ŵollet, eŶ ďas. MehdǇ, oŶ Ŷ͛a pas ďesoiŶ de tapeƌ. OŶ Ŷe fait pas de la 
musique, là. On touche. (Les élèves touchent et tapent les parties désignées) 
 Léopol Aussi y a les bras. 
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 PE Le mollet. Merci MalǇa. Aloƌs ƌetouƌŶes à ta plaĐe… 
OŶ lğve la ŵaiŶ paƌĐe Ƌue siŶoŶ oŶ va pas tous s͛eŶteŶdƌe. OŶ Ŷ͛a pas la 
possiďilitĠ de tous s͛eŶteŶdƌe. Et ƋuaŶd oŶ lğve la ŵaiŶ est-Đe Ƌu͛oŶ paƌle eŶ 
même temps ? Non, il y a pas d͛iŶtĠƌġt. La ďouĐhe est feƌŵĠe, on lève la main et 
on laisse à tous le monde  le temps de réfléchir. 
DoŶĐ Ŷotƌe ďoŶhoŵŵe il est pas teƌŵiŶĠ. OŶ est tous d͛aĐĐoƌd. Il ŵaŶƋue 
encore… 
 Lilou L. Les bras. 
 PE Qu͛est-ce que je viens de dire ? Je viens de dire, il faut laisser à tout le monde le 
temps de réfléchir donc la bouche elle est fermée et si tu as une réponse, tu 
lğves la ŵaiŶ. Aloƌs. Qu͛est-ce qu͛il manque à notre bonhomme ? 
Qu͛est-Đe Ƌu͛il ŵaŶƋue SaĐha ? 
Ϯϯ͛Ϭϰ͛͛ Sacha Les bras. 
 PE Il ŵaŶƋue les ďƌas. OŶ l͛a eŶteŶdu, tout le ŵoŶde est d͛aĐĐoƌd, il ŵaŶƋue les 
ďƌas. Tu vieŶs au taďleau, tu vas Ŷous ŵoŶtƌeƌ Đe Ƌu͛oŶ peut utiliseƌ pouƌ 
représenter les bras. 
Vas y, mets le en place, je te laisse faire. Il y en a une qui est un peu abimé, 
regarde, elle est uŶ peu goŶdolĠe, Đ͛est pas gƌave. Elle va peut-être pas bien 
teŶiƌ… D͛aĐĐoƌd. ‘etouƌŶe à ta plaĐe. 
Est-Đe Ƌue tous le ŵoŶde est d͛aĐĐoƌd avec la manière de représenter les bras? 
Ϯϯ͛ϯϳ EE NoŶ….oui…Ϳ 
 PE Aloƌs, Ƌui Ŷ͛est pas d͛aĐĐoƌd, est-ce que vous pouvez nous dire pourquoi est-ce 
que vous Ŷ͛ġtes pas d͛aĐĐoƌd ? On lève la main et on se tait. 
PouƌƋuoi tu es pas d͛aĐĐoƌd Aǆelle ? 
 Axelle Je suis pas… je suis d͛aĐĐoƌd, ŵoi. 
  ;…Ϳ Echange sur l’aďseŶĐe des doigts daŶs les foƌŵes pƌoposĠes au taďleau, 
placement de deux segments de part et d’autƌe du tronc pour représenter les 
bras. 
Discussion sur le rôle des formes encore présentes et non utilisées jusque là. 
Ϯϴ͛ϭϮ͛͛ PE Aloƌs, j͛ai dit Ƌu͛oŶ Ŷe ƌepƌĠseŶtait pas les doigts de la ŵaiŶ, Toŵ. DoŶĐ Đe Ŷe 
soŶt pas les pouĐes Ƌui soŶt iĐi. C͛est autre chose encore. Donc on va laisser ça 
Đoŵŵe ça pouƌ l͛iŶstaŶt. OŶ Ŷe ƌepƌĠseŶte pas les doigts. OŶ a tous les doigts 
Ƌui soŶt iĐi, daŶs la ŵaiŶ, là Đette foƌŵe là, Đ͛est pouƌ toute la main entière. 
Alors, qui a une idée, à quoi ça peut nous servir ? 
Euh, Carla ? (Elle vient au tableau et rajoute un élément à chaque bras) 
Aloƌs, Ƌu͛est-Đe Ƌu͛elle vieŶt de faiƌe Caƌla ? 
Ϯϴ͛ϱϱ͛͛ Léandre Elle vieŶt d͛agƌaŶdiƌ les ďƌas. 
 PE Elle vieŶt d͛agƌaŶdiƌ les ďƌas. Et pouƌƋuoi tu agƌaŶdis les ďƌas, Caƌla ? 
 Carla PaƌĐe Ƌu͛ils soŶt gƌaŶds.  






Aussi parce que y a deux parties.  
 PE Parce que? Lilou ?… Il Ǉa deuǆ Đhoses Ƌui Ŷous soŶt dites là ďas. Qu͛est Đe Ƌue tu 
dis Lilou ? On va écouter Lilou. Tu as déjà parlé pour les jambes. 
 Lilou G. PaƌĐe Ƌu͛eŶ fait il Ǉ a deuǆ paƌties. 
 PE Les bras, ils sont en deux parties ? 
 Léopol Bah oui paƌĐe Ƌue là… 
 Léa Elle dit, paƌĐe Ƌu͛elle dit il Ǉ a le Đoude. 
 PE Ah, le ďƌas il est eŶ deuǆ paƌties paƌĐe Ƌu͛il Ǉ a uŶ coude. Est-ce que vous êtes 
d͛aĐĐoƌd ? 
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 E Oui 
 PE Anne-Aëlle ? Lilou, elle vieŶt de Ŷous diƌe Ƌue le ďƌas, eŶ fait Đ͛est pas juste uŶ 
ŵoƌĐeau, Đ͛est eŶ deuǆ paƌties. Tu es d͛aĐĐoƌd aveĐ ça AŶŶe-Aëlle ? Oui ? Elles 
sont où les deux parties ? 
 Lilou G. Là et là. 
Ϯϵ͛ϰϰ͛͛ PE Il Ǉ a uŶe paƌtie eŶ haut Ƌui est attaĐhĠe à l͛Ġpaule. Et  uŶe paƌtie Ƌui est eŶ ďas. 
Et les deux, elles sont reliées comment ? C͛est Ƌuoi Ƌu͛oŶ a iĐi au ŵilieu ? 
 EE Le coude. 
 PE Et bien oui, les bras, ils sont en deux parties. Il y a la partie qui est en haut. Le 
ďƌas. La paƌtie Ƌui est eŶ ďas, Ƌu͛oŶ peut appeleƌ l͛avaŶt-bras. Notre bras est 
bien fait en deux parties avec le coude au milieu. 
Est-ce que vous pouvez tous toucher votre bras, la partie du haut ? La partie du 
haut seulement. Regarde bien Erwan, si tu plis ton bras, tu vois bien les deux 
morceaux. Il faut toucher le bras, la partie du haut. Aurélie, et Axelle. Elle est où 
la partie en haut, du bras ? ;…Ϳ 
Et ŵaiŶteŶaŶt, touĐhez, l͛avaŶt-bras, la partie qui est en bas. La partie qui est en 
ďas, apƌğs le Đoude. D͛aĐcord, alors, tu retournes à ta place, merci Carla. 
Alors, maintenant, est-Đe Ƌue tout le ŵoŶde est d͛aĐĐoƌd aveĐ Ŷotƌe ŵaŶiğƌe de 
représenter le bonhomme ? 
 EE Oui…ŶoŶ 
 PE J͛eŶteŶds des « non ». Ceux qui pensent Ƌu͛il Ǉ a  encore quelque chose à 
modifier, à changer, ils lèvent la main. 
Qu͛est-Đe Ƌu͛oŶ peut faiƌe pouƌ ŵieuǆ ƌepƌĠseŶteƌ Ŷotƌe ďoŶhoŵŵe, LĠa ? Tu 
nous le dis avant de changer. 
  EĐhaŶge et oďseƌvatioŶ suƌ soi et suƌ les autƌes de l’iŵplaŶtatioŶ des bras. 
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Annexe 10 – Productions d Ġ͛lğves, sĠaŶĐe ϭďͿ - Fiche « Les parties du corps manquantes » : 
Léo et Alix 
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Annexe 11 – Production d Ġ͛lğve, sĠaŶĐe ϮďͿ - Fiche « Les parties du visage manquantes », 
Léo 
 
 - 92 -  
 
Annexe 12 – Photogƌaphie d Ġ͛lğve, LĠo, loƌs de la ƌepƌoduĐtioŶ d͛uŶe positioŶ suƌ uŶ paŶtiŶ 
articulé (séquence « Le corps humain », sĠaŶĐe ϲͿ d͛apƌğs uŶe photogƌaphie d a͛thlğte et 
photogƌaphies de pƌoduĐtioŶs d͛Ġlğves loƌs de la ƌepƌoduĐtioŶ d͛uŶe positioŶ d a͛pƌğs uŶe 




 - 93 -  
 
Annexe 13 – PƌoduĐtioŶs d͛Ġlğves loƌs de l Ġ͛valuatioŶ fiŶale et mise en correspondance avec  
l͛ĠvaluatioŶ diagŶostiƋue : dessins du bonhomme de Léo (MS), Alix (GS), Evan (MS), Léandre 
(GS) Tom (GS) et de Lilou L. (MS)         
EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 
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EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 
 
 
EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 
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EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 
  
EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 
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Annexe  14 - Taďleau gĠŶĠƌal de l͛ĠvaluatioŶ ĐƌitĠƌiĠe des dessiŶs du ďoŶhoŵŵe loƌs de 
l͛ĠvaluatioŶ fiŶale           
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Annexe 15 - Tableau ƌepƌĠseŶtaŶt l͛ĠvolutioŶ iŶdividuelle de la ŶotatioŶ des dessins du 
bonhomme des élèves 
Evolution supérieure ou 
égale à +10 points 
Evolution supérieure à 
+2,5 points 
Evolution positive 
inférieure à +2,5 points 
Evolution négative 





















Léo 47 8 53 21 13 163% 
Ninon 48 16 54 22 6 38% 
Evan 51 1 57 18 17 1700% 
Léandro 55 8 61 
 
    
Mehdy 47 8 53 4 -4 -50% 
Eloi 55 12 61 17 5 42% 
Lilou L. 45 3 51 21 18 600% 
Shiryû 50 16 56 18 2 13% 
Léna 53 12 59 19 7 58% 
Anne-Aëlle 61 14 67 27 13 93% 
Aurélie 58 10 64 18 8 80% 
Alix 60 12 66 20 8 67% 
Erwan 65   71 16 
 
  
Lilou G. 67 21 73 22 1 5% 
Doloresse 67 16 73 15 -1 -6% 
Sacha 57 12 63 16 4 33% 
Tom 57 6 63 20 14 233% 
Malya 68 22 74 20 -2 -9% 
Axelle 58 20 64 24 4 20% 
Léandre 68 9 74 21 12 133% 
Johann 61 15 67 25 10 67% 
Carla 68 21 74 23 2 10% 
Léa 67 19 73 21 2 11% 
Nathan 66 9 72       





Pourcentage d'élèves montrant un progrès supérieur à 
celui attendu 68,2% 
Pourcentage d'élèves montrant une régression 13,6% 
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Annexe 16 - Taďleau ƌepƌĠseŶtaŶt l Ġ͛volutioŶ de la ƌepƌĠseŶtatioŶ gƌaphiƋue du ďoŶhoŵŵe 
de Alix et Léo 
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Résumé 
Considérant que la connaissance de son corps et la conscience de soi sont un moteur des 
apprentissages et soŶt esseŶtielles au dĠveloppeŵeŶt psǇĐhologiƋue et  soĐial de l e͛ŶfaŶt, Đe 
travail de recherche a pour objectif de préciser les actions pédagogiques permettant de 
développer la construction du schéma corporel Đhez l͛eŶfaŶt d͛âge maternelle. Après avoir 
déterminé les paramètres influençant cette construction tels que la richesse du vécu 
expérientiel et émotionnel et la reproduction des comportements et des activités du genre, 
j͛ai fait le Đhoiǆ de la ŵise eŶ œuvƌe d͛uŶ pƌojet pluƌidisĐipliŶaiƌe alliant différents types 
d͛aĐtivitĠs telles Ƌue la veƌďalisatioŶ, la ŵaŶipulatioŶ, la ƌeĐheƌĐhe doĐuŵeŶtaiƌe, la 
mobilisation physique et la palpation et l͛eǆpƌessioŶ Đoƌpoƌelle. Les progrès réalisés ont été 
évalués de manière individuelle et statistique au regard de l͛aŶalǇse Đoŵpaƌative des dessiŶs 
du bonhomme produits paƌ les Ġlğves avaŶt et apƌğs la ŵise eŶ œuvƌe de situatioŶs estiŵĠes 
favorables à la construction du schéma corporel. Cette aŶalǇse ŵoŶtƌe, suƌ l͛ĠĐhaŶtilloŶ 
considéré, Ƌue l͛aĐtioŶ pĠdagogiƋue peƌŵet de réduire de manière importante l͛iŶflueŶĐe 
des paramètres individuels mis en évidence que sont l͛âge et le sexe. 
 
Mots Clés 
schéma corporel –maternelle – dessin du bonhomme – âge – sexe  
